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Hair bientôt ilquifte la route sphaltéeÏ Dix heures moins core quelques kilo- e sont rondement menée 
pour s'engager sur une voie recon. | <in4... Attention, D mètres, et là Bentley de see in ES miel D 
per Ti unen voici de nouveau là | | "arrête à la fron - pare les deux poifes de douane 
e erte grande route... Hière duterritoire 
helvétique 


À dix heuresprécires, elle s'arrête devant la frontière françaire. Au m Bonroir lenieurr….Dousne françaire: fryplique 
vieux tacot, qui pariait Jour là barrière levée,re cale -.. parreport sil vour plaît. Rien à déclarer ? 


Dites -donc, vour allez rerter là longtemps 2. Hé, 
Dubief pourre-moï done cette voiture! 


Très bjen. Voici vor patreporti. Avant de Prenant son jeu declefr, le chauffeur re met en devoir Comme le douanier prere nerveurement le 
parapher votre fryptique, j'aimerair jeter d'ouvrir le coffre, mais la serrure rériite.Cepen - bouton de la torche,celle-ci lui échappe 
uncoup d'oeil dan voîre coffre dant, le douanier veut allumer 1a torche électrique... ef heure le pare-chocs en tombanfis 


Je vais vour éclairer : 7 


Ah, Bon rang, cette ma 
dite lampe !.…… 





Mais en se redressent ll braque la L ] Re 
jar le pare es a PERS eee 1 |] | Mn a pas le temps d'en dire davantage:le chauffeur 
ule de chrome à sauté. | fre de ja pocheure matraque ef l'arromme … | 
sf : 


== 


Le deux autres douaniers n'ont rien remarqué, il sort de là voiture 
malt l'automobiliste, bloque rour la barrière, 


ependant le trorrièmedouanier, qui erraie toujours 
7 
à 1uivi attentivement toute là scène 


e fäire avancer le vieux facôt, l'inquièle soudain … 


Rien à faire, brigadier. Je vais deman- 
ES ê 
‘ Diable! Vite derde laide à ces automobili 


je mon brique ! 
14 | 
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. = . Brusquement,unegerbe de flammes jaillit de l'habr - 
Aussitôt, délibérément l'homme met lefeu tacle, dégageint une gpaisre fumée... 
d'un paquet d'étoupe imbibée d'ersente, 

diporé sou le tableau de bord... 


Au même imrtant, là Bentley demarre en trombe, amportant le conducteur de là 
vieille voiture qu'y est engouffre.…. 


Furieux, le brigadier cherche 


7 2 La Bentley qui file à 
ébrilement Jon arme. eif bientôt hors d 
Ah,mer gaillardi,çà ne va 
DA JE pa ICT COMME Gas. 





Le chauffeur, qui prenaitun virage Les frei ‘, L sentsur l'atphalte et les deux 

A g Le . Les freins gémissent, ler pneus cris sur l'a1pl C 

remet ugedsentie ta fasen M MLvoiturer r'arrêtent, à quelques centimètres lune de l'autre 
aveuglante de deux phares. 


Marchearrière bougre 
d'idiot.…Et continue, Vite! 


La Bentley recule, découvrantà l'autre | + limitant d'après la limourine mytérieurere- La douane.….0h, mar, 
roïture,une Jimea,sa calandre et son pare-chocs. droite de la route cefte fois... que Jepasse-t-il P.. 


oO Hi Cha rad! Tipe - 
Une Bentley...64e.525. | Chauhare utért. 
Leftrer rouge] sur fond Fe) - 


: 1 ve 
blanc: de Belge! [9 : (\ | 2 
WE ) 


a ——— 
Navancez par! Une voiture qui flambe...Danger Rapidement, là Jimea effectue 
N d'explosion! le reérer vou) éomprenez Des frau - 23 manoeuvre. 1e doux nier J'y 
deurs!..Vite, faites de ur:e réquiitionne votre bagno installe puis la voiture repart... 
fautes pours ‘Et par de rougg ! 
géré d'interrompre votre voyage en 
wire, Monsieur, mair nécessite fait loi ! 


nya par de mal !Cette char- 

4e à l'hormme improvirée n'est 

pas pour me déplaire. Mais, quant] 

à rattraper une Bentley avec | 
cette voifure-là !... 


Voici votre ken Bon.Éntre au poste par la porte de 
Nes tale |'aerrière ef téléphone au bureau de la 
unarbre:ilre re- || douane centrale, puis alerte les portes 
met doucement | depolice de Mulhoure et de Belfort. 


M Arrêtez! Stop ! 
Danger! 


A 
mmentrèvez-vous que là voiture " 7 n ’ su rmêrre iritan 
J ond de train ie enr dur Eee e1] | Ce par exemple !quene liver. = 
[vous difplus 164/l'homme qui | Cnil Res ARE 72 
Ah 'ah!Le flair du reporter brigadier! féléphongencemomenfa la po VU. jiécoute.… Our... Une voiture? Allo... 
Tenez, je puis rrêmé vous donner le numé lice aurait pu lui signaler aûtr «4401... 
ro de hi plique, el à ma#ora lité | qu'une voiture farto . 





Allo !Allo !..We coupez par Bonoir, Victor... Com - | 
| … Jrable!Je parie que ces s à | = ment!?!.. Nom d'unepipe !.… 
bandits ont saboté la ligne qui €a ruffit:remontes bord: à Le porte 7 doit pouvoir tou- Une voiture belge.de marque | 
nous relie à Mulhourel. J'aperçoir despharesà l'horizon cher Mulhouse et Belfort:c'e anglaïre.…Bleue et beige. 
d d s une autre ligne. Voyons Entendu!Je téléphone im - 
| 0.0.6... Allo, le pote 7 médiatementà Mulhouse 
C'est loi,Mathieu 


Fntretempr la Simca, qui roule à un train d'en- Vour ler rejoignonr./lyavancentcomme des tortues! 1 Meparlez par trop vite jeune homme !Eteignez vor 
fer, ert surle point de rattraper la Bentley. , cesonfdescontrebandiers dopéreHle vor benrhommer] pharer etrerrez-les de près tout en surveillant 
leurs manoeuvres.le vais tirer sur eux. 


Le brigadier ôte Jon képi boire Plusieurs projectiles perforent la tôle de l'arrière de la 
B Ja vitre etajurte la Bentley. Puis j£, vi lag a 
semer ds hrer Y voiture, avec des claguerments sonores Dépore ton arme : 


ourne risquems rierla 
voiture ert blindé! 


Dailleurs, j'ai mieuxqueça!. 





| une plaque dirrimulée jour le pare-chocs arrière 


Cramponnez-vou !… Oh'ici 
le là Bentley s'abaisse,;semant sur la route le b, h ny Felur de clous. Nour 
de curieux clous j quatre pointes... IUT OQL EEE reprenons la route 

1 — justesse la catartrop p 
2 


Hé!Qu'en dites-vour Toujours der ap .- 

.prentir,mer fraudeurs ?... Are Attention 

Vous allez nous tuer. cette vites- 
sur quels cahots !.… 


/ntrigué par cette manoeuvre, le conducteur de Hé hop. Oh 74 
; , jé hop. Oh mair çà, par 
13 Simca donne un rapide coupde phare qui fait PARMI DATE 
Jeintilier lei clour pariemés sur l'asphalté 





Un épais CRIS A IISATRE : : Rush !Cette odeur me rend malade! 


» = = = Pourvu que nous n'allions pas 
Diable, ils ont tout prévu,même un dir- nous Geter contre un arbre où 
positif furmigène! Brigadiervouravez : à / contre une autre voiture. 
raison!Vos fraudeur: sont là hauteur 7 © J'avance à Javeuglette ‘d 


Bientôt enfin, là Jimea débouche à : ; Us chasse à l'homme reprend de plus belle. Mais la Bentley à dis - 
l'air pur et croise un automobilirte fu - Ja pipe qui char BDhiu lle trafic devenint de plus en plus dente, jes poursuivants 
péfait, srrêté enjens inverie bonne!Ma parole, Derdent bientôt tout espoir de là rejoindre.SJoudain.. 
À Cerf La pipe de mon ami qui charbonne! 
; 


[5e paie ma tête! 
Rien de grave. Mairallez-y doucement ! W@ Les -donc,ga- 


Voyons Erneit, 
#a-toi!Tu vas 


C'est lur!...Latrsons-le filer, il ne nous à pas vus! Quelque instants plus tard, le camion, auquel erf accrochée une] 
ve — lourde remorque: allume ses phares ef rorf du chemin. s'en - 
père que votre collègue aura pualerter gage sur là grande route... 
la police et que celle-c} va prendre rer dir - 
posihons car nous ne les rattraperons plus ! 


Cependan police, qui à finalement té Der pièces de coton Le m 1 We 
avertie, a fait place é our de | Parfait. Vous Lean re ne oleé. ssh Un bocheron 
CI CERF FAT €z aller ! 14 plus vive agitation 
Quelle histoire. Pourvu 
due leur fichue machine de 
téléphone fonctionne’. 


Éf jusque dans les plus petits villages 
alsjaciens et vorgiens, la consigne erf trans- 
mise aux gendarmere+qux gardes champ 
êres qui opèrent toute lanuit. Naïs sant 


résultat. La Bentley a dip 





Holi, Gaston Cest moi Jules! 


Ourre! Vite c'est urge 


poils, voilà !... Qu'y à 
nt Na 
parole, i| dortencoré…. GASTON! 


diable à les chausses ? 
Une voiture à versé dans le ravin Elle 
ert rertée accrochée sur le versant, mais on 
ne peut par l'atteindre sans cordes. I 


doit y avoir der blersér, des mort peut-| 


être! faut avertir la police ! 


£Entretemps, dans le buresu 





Hélas, Merrieurs, je craimr que cette affaire nous échappe. Maintenant que ces banditro 
pu passer à travers ler mailles de notre filet, où les chercherons-mous? Des fraudeurs 
d'une telle enverqure doivent être bien organiser ilopèrentun jour à BSle,le rurlen- 
demain à la frontière belge,une semaine plur lard à Hendaye ou Menton Heureure- 
ment, grâce à vous, Monsieur Lefranc, nous avons pu tranimeître ler caractéristiques de leur 
voiture à four lei secteurs du pays;nourtvons aussi alerte Paris. Encore mercicher Monritur.. } 


Une heure plus fard, là voiture de la police, la Sr 
Elles dépassent le Grand Ballon et le Marksfein,etarriven 


72 RCE 
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Bonjour l'ami! Aucune voiture n'est Les trois voit. 
encore passée par fi : 
tez à bord et conduisez-nous sur 


les lieux de l'accident .… 


anc ekune camionnette grimpent 
nfin envue de la ferme où le b. 


Allo... Qui... Parsez-le moi 
Unaccident... Près du Markstein, 
sur la route des 
Crêtes...Aften- 
dez, je note... 


Non,je n'ai pas pu m'appro- | 


cher. La pente est à pie. I] faut 
des cordes pour des- 
Jusque là ...J'ai 
pense que peut 
être vous ou les 
pompiers... 


ures parcourent encore quel 
?... Bon. Mon- de méfrer sur la route escarpée. Joudain. 


cheron ler accu 


Alle ! Centrale de police 
de Mulhoure...Jecoute.… 
Un instant, je vous mets 
en communication avec 
l'inspecteur Renard... 


l / ya sûrement des blenés 


Comment ?...La marque 
J'peux pal vous dires. .J'oail 
seulement qu'c'ert 
voiture bleue et 
beige... Our, . 

bleu pâle... 


Nom d'une pipe! Cest bien, nous 
arrivons. Merci de nous avoiraver. 
tis, À loutà-l'heure.…. 
Ça «lors! Quelle 
coïncidence ! 


vive a/lure les rampes de la.route des Crètes 


Île en faisant de grands tigne. 


Les portières claguente/ tout le mon-| 
de se précipite vers le ravin.lefranc,qui 
y parvient le premier, pourse un cri... 





Je n'y comprends 
rien... Il y à deux heu 
res,elle ne brülait 
pa5,je vous le jure ! 


Dites doncvournemous 
es op : aviez pas signalé que 
[accrochée à une saillie de la paroi rocheure, he RE  fiambait ! 


| la carcasse d'une voitureachèvede re calciner... 


Je vais examiner ça de plur près 


l'inspecteur fait prendre une corde dans la ca - | 
mionnette l'attache une borne de la route, et 
se laisse descendre le long de la paroï 


CE. À 


Mais ,comment expliquer:vour qu'elle ait 
brälé? Et qu'elle soit tombée 
en roulant g 

: 


laver 

Le feu couvait peut.être lorique le bà - 
cheron la decouverte Eye suppose qu'el. 
le a été amenée au bord duravinetpré- 
cipitee dans le vide à bras d'hommes.En 
four cas, inutile de continuer nos re - 
chercher de cecôté.Voyez,i/ny a pat 
même de tracer de pas oude pneus... 


u'elle pouvait s'abimer ainsi, d 


Rien. Comme prévu, la voiture a été cale, le long de là paroi... 


débarrarsee de toutce quipouvait 
fournir un indice... 


Au-revoir Montieur Lefranc. 
J'aurals aimé relfer avec vous, 
mais c'eslimpostibleCette affaire 
ertterminée pour mor... Au fait, par panerune tel. | 
votre voyage en Suisse 2... |lleoccasion…. | 
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Momentanément 
remis. Tantpis pour || 
mes vacances. Un à 
reporterne laine + 
qu'on puirse foupçonnerma 

prétence.ll»'y a pluiqu'éaftendre 






Du 


PCe n'est pas 


Ï Nour y voici. Pouah, quelle 


odeur {Voyons celte bagnole. 


Evidemment plus de pare-chocs 
ni de plaque d'immatriculation! 
Etle reste ert forducalciné… 


PU 


Pourtant,ii vou n'y voyez par d Incon- 
vénient, je vais rerer iét juiqu'à la nuits 
ceste affaire me pariionne 





À votre aise. Mai n'espérez pas que 

lei fraudeurs reviendront. Ils se sont 

débarrassés de ce véhicule compro- 
mettant, puis ils ontdécampé Enfin, 
si vous apprenez quelque chose, 
téléphonez-moi..Bonne chance ! 


Mais les heures passent, et le reporter 
J'impatiente 


L] Ma parole, je finirar 
parcroire que l'inspec- 
teuravait raison 


À 





( 


22, à 


- à 


Tel un énorme mourtique bourdonnant,un hélicoptère vient | … M plonge brusquement vers les débris de là 
À voiture, et dirparaït aux yeux du reporter 


de surgir devant Lefranc. | se dirige vers le ravin . 


[M 7 me 


La Simca fonce à toute viterre vers 


, 5 | teur : 
elques secondes plus fard, l'appareil re - Lefranc met son me Diable! Une bo 
Fosse dre I Mgne | Sites LH QE incendiaire Dé 4 le col de la Schluchf, risquant de verser | 
fe | sourde explosion ébranle ment, ils utilisent à chaque virage.Maïs l'helicoptére ne 
tarde par à la semer.… 


J'atmorphère tour les moyens. Mais 
a J kichons de ne pai les 
perdre de vue… 


en prenant de la vitesse 


Lefranc stoppe,prendune paire de Où est-il passé ? HNotre ami repère Jengin pne deux, tro vds 
n : : au moment où celui-ci va la quatrième vallée; du côté 
poses : coffre ganbs, Je ne le vois plus. | nr une vallée ae kaisersberg ou de Riquewhir, 
efJ'élance vers une hauteur... Ahsi, là-bas … lointaine... si je ne me trompe. 


Vers midi, la Jimca arrive Bonjour, Madame.Vous n'auriez par vu atterrir 
trée de Kaisersberg: un hélicoptère dans les environs ? 


Voyoni la carte rou - 
tière... La 62, je crois. 


e vais me renieigner auprés 
de cette personne. 


ère"! ?1,.. Connait pa. 
LA 1 zrefte cho. 
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1f fout de mêrre pas volatrlis 
qu'ici quelqu'un l'aura aperçu - 


LE 
LAURE 


À peine ert-il en- 

tré qu'un garçon 

vêtu à l'alidcienne 
J'emprese 


Une heure plu d, le repas termine,et fandis 


Lefranc 1e plor PA 


RTE 
Monsieur désire une | 


fable ?..là-bas, près 
de la fenêtre 2... 


ure du journal loca = . 
Momieur, un.client q 


nu je léve ét vi dire quelques mOP au garço ? 2 
f4 FU à vient de jorfir m'a prié de 
vous remettre ceci 


= 
Vraiment, non, Monsieur 


D'ailleurs, il re pare jamais 
d'avion au-dersusdu village; 


| si /a chose arrivait, toutlemon 
de le remarquerait. À plus 


forte raison, s'il s'agissait 
d'un hélicoptè 


..ef s'arrête au milieu du parking, 
situé en contre -bas du chäfeau, où rfa - 
Honnent déjà plusieurs cars et voitures. 


Quel site inquiétant ! Curieux 
our un rendez-vous! 


endroit 
En, 


. Quelques minutes plus tard, il 
faut Koeñigrbourg, 


à 
demSant Jà vallée africienne La Simces grimpe 
rapidement là route en lacet 


Lefrane repart 
erçoit au loin le château de 


in, allons-y ! 
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Un individu entre 
peu après Lefranc, 
s'eslarsis en 
face délu';ilne 
perd par un mot 
de cette con: 
versation.…. 


Bon sang, l'affaire se 
erait-ce un 
uet-apens...Oh, à là 
râce de Dieu...Garçan! 
L'addition,je vourprie 





Ayant contourne l'aile sud-eit du chteau, Lefranc 
arrive à là porte principale 
ES ES F 








Hum:C'ert très mal de perdre sonar- 
droit d'entrée. gentetd'en demander un inconnu. 
Surtout pour un louveteau Allons, voi- 

ci: Mais ne recommence plur! 





| 
(E 


F2 % 





Brrr, le temps frat- 
chit !... Où vend-on 
les tickets? 


Fardon, M'rieurVous Ce magnifique édifice, 
FE Rs ds cnauante dont les soubassements 
visiter le château pour ob- datent de774,appar 
tenir un badge et j'ai per- tint succersivementau: 
du mes sous. ps comtes de Hohenstaufen, À 

riez si gentil... aux ducs de Lorraine, 

aux évêques de Strasbourg, 

| puis aux Habsbourg. En - 

luite,il changea plusieurs 

[ fois encore de proprié - 

lésire pour échoir, fin. 
lement, en183s,à Guil- 
laumell, empereur d'Al- 
lemagne. Ce denier le 

fit restaurer... 


( 





[| Foici l'entrée principale. Remarquez ce 

| haut-relief: les srmories des Hohen - “La cour du Haut-ChäteauMotez les galeries aux étages. 
xollern surmontantcelles de Charles À gauche, le Grand Degré de la coura"honneur frappé äux 
Quint. Suivez le guide, je vous prie ! armes de Bollwiller, Sickingen et Thieritein … 
Quelle atmorphère lugubre !(e E Le type qui merpionn 
Béteau eve fiableméntainirtre ÉLIRE 


Wrrention-nocralonpanerrur Te pont-levis de la forre 
aux ours Il est étroit, foyez prudents! En vous retour 
nant, vous pourrez admirer le donjon 





on ?..Où ça 2. M. r î igour Î On,c'est vous, M'rieur! l'émotion pariée,le groupe pên 
njon?..Où ça ?. | à, une poigne vigoureure M, € É 
Le donjon?..Oùça | | Assurepoignerigoureure LL Qc on, M nertier. & corpr du logir éhbrentôt. 
Ja pélerine re 
& “Salle24"..Atendomique le 
. dernier visiteur soit sorti. 


dé NS Ne gesticule pas. 
o fan! Donne-moi 
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———— 
Lefranc segline furtivement rplexe, notre ami sassied sur un siège Joudain le reporter sursaut 
dan la salle 24... Personne ! ancien qui fait face au grand lità baldèquin.. vientd'apercevoir, sous le lit, 


— deux semelles immobiles !. 
(au faititn ertque troir 


heures moini cing. 
Je suis en aranc 


L'instant d'après, Lefranc, bouleverié,se penche sur l'inconnu. ê cri . 
ane pere e Pere u La même écrilure que celle du mer 
sage que j'ai reçu ce midi! 
Du sang!…#sratiinét Un papier ) 
JA main; vite, mer ganti.… 


Que signifie ?.… Je verrai Une reconde plur tard fl atteint là cour et fonce Hé,où estletéléphone?.., Un crime a été |] 
Plus tard}. 4h, il y a une clef vers le logis des garder... / commise salle 29... 
Sur là porte L —* 2e EC : 


Ï 


Lefranc repourre le lt contre le mur, 
Te tous Pur a = = 
erre là porte à double tour. Puit i " Oui. À ps : 
ÿ D . Rarremblez vos confrères et empêchez 
glisse là clef dans sa poche … À gureonque d'en ire es cpempihee 
eau ire : 


LES e Tes voi. Lecrimineldoif[lourquorai-tu FA us 
l'inspecteur a se frouver parmi eu. LICE Mais d'une meur 
R d, ré Ÿ É Ÿ trière donnant 
| Ed ous 1h : ? 7 { . 
| lait, AI w …… Un hélicoptère : Euh... Avec un ur la coursur - 
| prail.. Aloe mpe te emplel. Oui gengrteronne . 
| Fr 1 “ se Jai Jamail. 1Flen en 
teur? lei Lefranc. Che HS Tn + ; git lentement | 
| Pardon? Du haut À | Et puis ?... Tonnerre : : $ 4 1 || /e canon d'une || 


Koenigsbourg.… Un Bon.Qu'on ne touche . € , ne munie JU 


| assassinat... En à rien.…J'arrive avec silencieux .… 
quelques mots, 


voici... 


mes hommes... 


"1 LPS 
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Plurieurr balles sifflent ma is heureuse -| 
ment elles n'abteignent personne 
a k 


= — — — : = —, 
‘di vu d'où le d Vous voyez là-haut...là meur- n , 
4: C'était duc Été Du donjon Hrière da coin C'etait de là ! Dites-moi, existe-t-il un passa - 
ge qui conduire de votre logis 


var me mon - à l'intérieur du château? 
ttendr, je par- Parfait. Nous y allons'Don - 
le premier. À 4 d 
- “hl \ nez-moi votre furil. Entretempi] 
[7 L \ n'oubliez par la consigne:que 
« 4 & \ personne ne sorte juiqu au rnoment où 
Ja police arrivera Ellene va plur tarder ] 


Lefranc et son nouvel arr jpspectent d'abord ler Ja! Comme ils gravisient les degrés qui Lefranc rIpo1f 
lei du rez-de-chaurree,puir ih gagnent l'étage lune, one Je bond jurle côté € 
. percoivent brusquement le balle ricoche sur lé mur 
lui-ci lève somarme et tire … 


(\ 
DE = 
MAour Le tenons Jon revolver er enraye ; 


il a cliqueté.…fuir-moi, Jeanjean ! 


A7 


mn \ 
à 


Crac...Crouîf..….©O .rivé | [n'ya par de quoi 
chef du protocole. jouvernement rére ST cent pus 
français a reçu, adrersé sous pli recommandé, s li, Re 

une plaisanterie 
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Vous croyez. que ces menacer 
Jont jérieures !?! 
Comment voulez-vous que je le 
Jache?...Oh,et puis fermézcette 
É 


Plurieurs équiper 1e metrent 
en devoir de cerner les bäti - 
ments, tandir qu'unautre grou 
pese dirige vers l'entreé 


Peut-être a-f-1l fui F1 
par ler toits ? 4 
>: —Î? 
Oh! Regardez, M nl 
La-bar,cette fenêtre … 


AL 


Tout à coup, une poigne vi - 

goureure saisit le furil du 

reporter, tandir qu'un objet noir 
Je lève sur lui... 


Lefranc s'éca ur 
fard! Frappé 
cris 


Un peu plus fard ler voitures de la police arrivent tur 
e 


Kapidemenf,l'inrpecteur donne 
lanade du châtezu 


181 instructions; ler policiers 1e 
dispersent 





Ze patron ets cranaujourd'hui ! 
faudra filer id 


P. 


Entretemps Lefranc et Jesnjean pareou- 
rent les chemins de ronde 
3 : 4 


D Oba-t-1/ pu passer ? y 


Montrez -mot le che- 
min le plus direct 
pour la salle 24... 
Au fait, où ert 
efranc ? 


Dans le château. 
11 a emporté mon 
fusil. Et jurtement, 
nous venons d'enten- 
dre urre détonation.. 


Nos amis pénètrent bientôt dans une curieuse 

allé, logee rour les combler. 

/l doit être caché dans unrecoin.. Marche 
derrière moi etouvre l'œil... 


our erquiver Je coup... Trop 
Jemment, 11 r'affale, ler mains 
1 Jur Jon arme... 











Alerte par le coup de feu, l'impecteur Renard je met] || Un instant éfourdi par Ja chute Lefrane j'ert re - D'une brusque secourre, l'in = 
à courir vers le bastion... Sail etilert aux prites avec le sandit qui tente de || | d'viau parvient à s'emparer 

lui arracher Jon arme, C'esf dans cette lufte que du fur rl. le branditau-denur 

de là fête du reporter... 


re) Je coup de feu erf parti … 
nous arrivions à fernps | a ù Sd 
PE 


TRS 








V fournoie quelquer secondes danles 


air à cet imtant Jean- 
airs, tel un parntin 


learn lui jette ja pélerine 
| en pleine figure ! 


y tard, les policiers sont sur place, 
F les buirrons - —= 
Les policiers te la ren - 


AH mraitte M Feste prés de moi, Jeanjes ’ | || aronf plus tardiou je l'en 
p par un spectacle pour on achèterai une autre. 
pt ti C Viens, nour n'avons plur 
rien à faire 1e 






US 






Voïci son portefeuille, Lainsamt re: hommes ferminer leur mir- Ah,inrpecteur... Voici un confrère qui vient 
jets al sion, l'inspecteur retourne sur l'es - d'arriver: comme vous le voyez, les re - 
chee ARR strou-| lose où il trouve Lefranc emcon- | || porters ont un flair infaillible ! 
vés dans ses po fase versation avec un inconnu 
LT L 


Jale affaire!Nous voiciavec 
deux morh rur les brar,el notre 
enquête n'es par plui avancée! 





Permettez-rmoi de me présenter, in- 
specteur: Jean Muller reporter du 
“VosgesSoir" Je pat - 
sai, non loin d'ici, 
el un payran m'a ap- 
prit que le château 
élaitcerné par la po- 
lice. Alors, evidem- À 
ment,rre voici! 


TTA 


Et 
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Éxcusez -moi,rmon Voyons, nous n'allons pas nous quitter 
vieux, mais je dois |larnri… Permettez-moi de vous offrir 
partir... Au plaisir... |quelque chose... 4u'Belvedère par exempll 


= 7 VE F3 
, = { 
RU) er À 


ep, Mieur Lefranc … Et | Le'Belvédère”.. Tiens jur- 
l'or 2. Vous moubliez !?.. || tement,c'ert là que. 


Dur communique sers remis à Japreste Je reste ici quelques heures encore, 
Mac joire les supportant qui! vou plai- À || Pour porer les scellés et faire trans - 
Î ra... Lefranc, je voudrais voui dire quel- porter les deux corps à Colmar. Maïs, 
ner moten perlieulierese dans la joirée, j'aurai besoin de vour : 
il nous reste pàs mal de choses à éclair- 
cir.… Allez vous installerau' Belvédère": 
un excellent hôtel, par loin d'ici. Je vous 
y reJoindrai verr 9 heures... Voici, 
une arme, vous pouvez en avoir besoin. 
Méfiez-vour...Ce pommade à lunettes 
ne me plaît quère. Si your avez besoin 








de mor, téléphonez ici... 
















effet...Je peux te déporer quelque part ? 
CASTRES à l'hôtel"Belrédèr 
«rt à une demi- 57 
heure demarche de mon 

. Allons-y ! 


Je passe le premier pour 
vous montrer le chemin ? 








Je devrais donner un coup 
de téléphone :vour m'excurez 
Un momen 





















l'af, Tient,je n'avais pat remar- Alorr,moncher, maintenant 

ï / ave qué ces ruines,en face du Jeulr, j'espère que vous allez 
feau qu g Haut- Koeniys bourg --- ques éxplicafiont jur cette mysfé. 
de nour quitter; il marche e. Je grille d'impatience de savoir... 


l'momentsur là route de Tanne 


kirch.….U faudrait faire 
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; , rc L ren Jurla x cad ee à 1 
Pis on garcon: le Fuis Plan VEN 1 Un iribant plur tard, la voiture repart | 
—————_— à s ETS 
Qui,M'rieu!…. D'ailleurs, £ 
j'y vair durri, tee 


JE 


Parfait... Dans ce car, monte 
stalle-toi devant ! 


Tu es de la région, 
222 7 


Non,M'neu,mars je 


campe pas loin d'ici 


RE ——_—— 


N 


Le conducteur, absorbe par le spectacle qu'il ob - Dirfrait, il n'aperçoit par une grorre .. Que le parsager dela banquette arrière est préti- 
serve dans son ane Écoute ce Jésniear pierre sur là route.Ja roue qautle heurte ité vers l'avant etrenverre sûr le condue Jéur le 
L P J N Ms violemment Josrtace chloroforme destiné à Jeanjean | 
- ] pu 2 —7 —_— 
er SSs  zi 


À toute vitere, la Chryrler Jort de la route, dé. 
inalerment contre um arbre 


dant cetemplià l'hôtel Del Une heure plur tard dans la ralle du restaurant … TE = TE . 
AIT. Since prend congé du EEE Fntretemps, ils apprennent la frahiron de leur 
ournaliite Muller Cette affaire est très embrouillée,mair vo | compagnon.//; arrivent avant vour au Haut - 


l'hypothèse qui me paraît la plus plausible : 1 f rédur: L 
Je regrette de ne par. pouvoir vour dé Pafiasant font PRE dre Koenigrbourg et réduisent leurancien acolyteau 


donner d'autres rénteignementr suirse.ils parviennent à filer,mair vour pouvez || | !2271c€: Mais le moribond à encore le temps de 


ensenr plu relever le numéro de leur voiture. Ce véhicule|] | "°d'98r ce merrage pinsaques “Attention 
AUD éfan£ devenu compromebtant il le ratrifient Paris …Soûs la Tour Noire..." 
h eferralent de vour atfirer dans un quet-apens. AT 
La tentative échoue parce qu'ils sont trähis } 
arun de leurcomplices qui vous fixe ren- 0 45 
dez-vous au Haut- Koenigrbourg pour vous 
faire d'importantes révélations 





d [Æ£ rer, cette affaire prend une tournure inguiétan- 
fe. Je craïns, Lefrané, que nour n'ayonr plus af 
faïre à une binde de vulgaire fraudeurr mais à 
une organiration redoutable,capable de provoquer 

ure catastrophe sans precedent... 


rl Di2ble7.. Que voulex vous aire ? 
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Vous n'êtes par au courant 

nièrer nouvelles, peut-être ?.. Tenez, 

lisez cet article en première page 
du journal du soir. 


7 
DS 


“ULTIMATUM À LA FRANCE 


Que signifie ?. 


Nous voici tranquilles... Alors, qu’ 
est-ce qui vous fait croire que noi 
raudeurr onf envoyé cet ultimatum ? 


C'est une idée qui m'est venue 
lorrque,pendant le diner, vour | 
m'avez montre les deux bille qui 
vous onf été remis,cet après — 
midi. Rappelez-vous le texte 
du dernier message, d'ailleurs 
irachevé : " Aftention Faris. 
sous la Tour Noire..." 


Nour y sommer. Déporez-le dam ce fauteuil pen - 
dant que je cherche le commutateur... 


der der- 


ULTIMATUM A LA FRANCE 


Le Gouvernement fran- 
çais a reçu sous pli scellé 
un ultimatum lui enjoi- 
gnant de remettre la 
somme de trois milliards 
de francs-or à une mys- 
térieuse organisation. 

L'heure de cette remise 
était fixée pour le 27 cou- 

à minuit. En cas 
refus de la part du 
Gouvernement, où si une 
quelconque action poli- 
cière ou militaire était 
tentée pour contrecarrer 
l'ultimatum ou faire 
échec à ses auteurs, le 
délai serait ramené à 
48 heures. Après quoi, de 
graves représailles se- 
raient exercées contre 
üne grande ville de 
France. . 

Au début de l'après- 
midi, le Gouvernement 
semblait n'attacher 
qu'une importance rela- 
tive à ces menaces, que 


Bon sang, c'est vrai! Faris 


serait donc /a ville menacée 


Maïs que peuvens bien signifier le 
: ! Au bas de l'escalier, 


mob. “your la Tour Noire 


C'est ce qu'il nour faut décou - 





vrir, Nour pourront alor) 


Brurguement 
l'inpecteur 


sursaute missement ! 


ï j 
41 
} 


l'on supposait provenir 
d'un fou ou d'un mauvais 
plaisant. Mais, à suite 
il de cabinet, 

pparait comme 
sérieuse; des dispositions 
d'urgence ont été prises 
en fin de journée. 

L'ingéniosité des ban- 
dits — si bandits il ya! 
est remarquable. Ils 
spécifient que l'or, devra 
être chargé à bord d'un 
avion, le 27 au soir, et 
parachuté à un endroit 
qui sera précisé par ra- 
dio au pilote de l'appa- 
reil, au dernier moment. 
Ceci les mettrait à l'abri 
de toutes recherches Îm- 
médiatement antérieures 
ou postérieures ! 

La situation en est là. 
Mais il est certain que 
le Gouvernement  fran- 
Çais ne se laissera pas 
intimider par un chan- 
tage qui ouvrirait la 





Maïs, ma parole, on 


==] 


Las l'inrpecteur têton- 
ne vainement le long 
du mur 
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Âvez-vour en- 


tendu?.. Un gé - 


Fichue boutique 
lacé ce machin-là ?. 


ge, par exemple!... Quelle hirtoire 
ab je ne vois par le rapportentre cef 
ultimatum efnos fraudeurs d'or ! 


De eg 
a L' 


———— 
Chut! Pas si fort, nous ne sommes par 
seuls... Allons poursuivre cet entretien 

Jur la terrasse, voulez-vous ? 


dirait. JEANJEAN !!! 


Transportons-le jusqu'au petit sa - 
lon, c'est à deux pas d'ici 


A 


y 
we 


Attendez inpecteur, je vais faire cra- | j 


quer une allumette 


7 | 


Non,par fout ler diables, 
N'EN FRITES RIEN!!! 


Quelques Jecondes plus 
tard, Lefranc dercend 


Je viens d'apercevoirlefarrceau 
d'une lampe de poche..le voilà 
de nouveau.…W fomlle le parc! 


Dans le parc, Lefranc bat en 
vain les buissons. Soudain 


| Madarre, je vous confie ce jeune garçon Veillez Î “ 
à ce qu'il Je repose pairiblement.Je vous fiens ANRT 
tot 


responsable de sa sécurité. bientot ! 
voiture ! 


Jceiu lumineux 


Ah,c'ert vour Lefranc. C'est moi, 


“otre &ri revient ur 
Renard...Je vous cherchais 


Perplexe 
1e par. Comme il parre devant le 
gatage de l'hôtel il entend un 


elle 
que 7 


Bon sang ! 
Un moteur de 


A l'abteint les arbres sans encombre. 


Personne ! Pas un bruit! Bizarre !.. 


véri le parc. 
belle cible je do 


Tire meta courir vers la lrrière du parc et em atteint le 
grillage juite à femps pour apercevoir la voiture qui 
J'éloigne sur la route 


Je n'ai rien trouvé dans /e parc, 
L'une voiture démarrer 


mais j'ai 
une “Vedette”, 


Tiens !..,Mor, j'ai essayé d'inter- 
roger Jeanjean quarrd il ertreve- 
hu à lui maïr je n'ai rien pu en firer 
{a subi une forte commotion.… 





craquement de branche... 


Difes-donc, ri nous poursuivions 








deux hommel penéfrent aursifèt dans 





CE 
Vous voulez bien lever le 
volet mécanique pendantque 
je mets ma voiture en marche?. 











cette"Vedette" ?... D'accord?, 





War au moment ou l'Inpecteur va démarrer, le moteur de la 
voiture se met à “bafouiller" furieurerment: 


Tmpecteur bondit hors de la voiture, 
Joulève le capot et examine le moteur 
à l'aide de ja lampe de poche 


Hé, doucement, mon cher! Soyons prudent. Elle à 
peut.êlre été encore plus mal arrangée que la mienne; 
vous êtes le témoin n:1 dans cette affaire ! 


our voyez ces grains de sable ?..… 
Quelquer-uns dans le carburateur, 
Ré/ me voilà immobiliré pendant 
plusieurs heures 


Te carburateur Evidemment, 
le coup classique 


Ils se sont donc intro- 
duits dans le garage 
pour saboter votre 
voifure.….Mais prenons 
la mienne qui ert là. 





À travers ler vitres, Renard 

promène le faisceau de 1à 

lampe dans la cabine de la 
Jimca. Joudain 


Qu'ert-ce que je vour dirais! Là, 
Jour le siège, une grenade 
aHtachee aux portières... 


ef zou“ 


——_— — ———— 
SE PRES Male lempriAujaitlefrarc vou nd 
A ] vez rien remarquede pétialce mafin ? 


[ Voilà, elle ert déramorce 
Eh bien mon vieux,il y avait là 
de quoi vous transformer en 
chaïr à pite!Cetenginert une 
mine dite "à personnes'sil élarFtrès 
employé durant la querre.… Le 
coup éfait bien monte :en ouvrant 

[| june des deux portières avant, 

| vour declenchiez le détonateur 

plus de Lefranc! 


Lei nouvelles parausentalarmanter, à voir l'air 
Joucreux der clients qui lirent ler journaux 
| 2 
| CZ RG 
D # 2 


Une chance que nous ayons 
erayé. otre voiture en pr. | 


faut plus songer à poursuivre 
nos bandits cette nurt..…. 


4 
| 


Ur 
Il 


en 
————) 


N 


AN 


EX 
A) 








Cette fois, ils ont enlevé ce qui rertait de [a voiture; 
à l'aide d'une dépanneure, je suppore...lls auront 
saboté nos deux véhicules afin que nous ne venionr - | 
par les déranger... À part ce coup dans l'arbre, plus | 
aucune frace. La pluie doitavoir tout effacé …. 


u 
parc et les environs 
e policiers 


| ail 


KÜ 


ELA] 


| Ja tout en main pour réussir : hom 
mesvoiure-radio, armes! 
peu de chance, nous gagnerons 
Ja partie aujourd'hui: Ji nous al- 
lions faire un tour du côté où 
Jeanjeah à eu ron accident, hier ? 


A 





Donc,c'erf bien ainri que ler chores re 
sont parréer Jeanjean ?.La voiture à fait 
une embardee, et le parsagerde la banquet] 
fe arrière est tombe sur le conducteur, 
avec le flacon de chloroforme,qui t'élart 
desHiné.s Quand fu es revenu à toi,les deux 
individus éfaient janr connaissance dans 
Ja voiture qui sefaitecraréecontre un arbre 
Ju es parti à pied vers l'hôtel pour nousavertir 





( /enlévementdeJeanjean et le coup de la, 
ü reussi, 
deux 


—=—— 


[Zi,au raj ges arbres.….un, hélicoptère L'inspecteur saisit son arme et se terre dams le fossé à | out. coupoleux masses noires 1e dé - 
RME côté de res compagnons Déjà l'hélicoptère les survole fachent du ventre de l'appareil... 
me Z Re” \ 
S 4 Al 


q ù pu 
Vite, à plat ventre dans le forsé. î À DES BOMBES!... ATTENTION! À 
L N > < 


|..en roulevantune énorme gerbe de bo Zut! Hdiparait Pourtant mous 
Delquer inrtants plus tard l'mpecteur et vonr touché. 
Vepranc re redreuentet tirent sur lppareil 





Encore un coup monté !Cela vade 
Nous l'entendros peut 
près d'ici... 


fvoluant toujours au rar des arbres, ditpa - 


© rt en 
bientôt dans la montagne... Joli travail! Les éclats ont criblé de 
#rour notre voifure- radio h 


Te voiture quifient la grandel| Où nour menez-vout, in - 
youte ef empruntent un che - Hrpecteur ? Le chemin art 


Parfait. Mets-toi en contactavec Colmar et min ercarpé exécrable... 


demande -leur de prévenir foutes les gendarme- 3 D le dé 
demandg leur de ne er gen tae  N Dia ble, l journée débute 
coptère et découvrir 14 bare .…. hi fai 1JY pense, 
| Jeanjean.… Tes compagnons 
de camping doivent êfre in - 
| quiets.Voici près dune journée 
ue fu ler as quittés, sans 
5 us qunres: 
leur avoir donne signe 
| de vie. Nour parseronr 
les voir en rentrant. De tou- 
| fe manière, ne nous quitte 


— | plus d'une semelle ,tà vie 
Un radar! Et pourquer p. est en danger 


Allons, remonter en v É = 
vos armes à portée de la ! pe ARE 


Ça ne vour dif rien ? 
Te 


CR 


= 
A Sr #7 1 \ a 





Aussitôt nos amis descendent de voiture. 
Encore un chéteau ! Décrdément!... 





Qui mais celui-ci n'a pas été restauré Cettehauteet 
Lnistre tour ne vous dit rien ?Fourtant, je lis sur la carte, 
en petits caractères Jchwarzeburg-ruiner de la Tour Noir 


Voie l'entrée, je ruppore.…. Bigres 11.f. ; 
Vouy votre lampe de poche, inrpecteur 


Au rrêrme 111. 


ue le dirp 
Var, le chef à tout 


À première vue,rien ne 


ROPRIETE PRIVEE +] 


DEFENSE D'ENTRER) 


‘un avertirrement qui 
e encore davantage à 


Lairsant ler voitures à là garde des policiers, le 
petit groupe escalade le‘ rentier éfcarpe.…. 


qu'une cellule photo -éllec + 
frique habilement dissi- 
mulée enregistre leur pré 
Lence et donne secrète - } 

| rent /alarme! f 

4 NEA 
"ON v 
M? 2 


1" un vrai coupe-gorge.Jéprouve un pressentiment 
réable. comme au Haüt- Hoenigsbourg-.. 


mr 
Vous avez raison. Mais ce n'est 

pas suffisant pour interdire 

accès du rerte. Un grillage 

là la bare de la Tour prévien - 

draif les accidents. 


me paratf rur le point de 
crouler. Alors pourguorï = 


Pl <e//e interdiction ? 


à £ Fi Sp 


Un groupe d'homme s'enfonce rapide 
mentdanrune cheminée routerrairre..| 


DE Q 


… dont orifice je ferme, présentant À 
l'aspect dune dalle pareille aux autres 


ons la Tour. Elle 


sémhle moins rolide…là 


ais comme les deux hommes v. 
à four,une voix les int 
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Allons jeter un coup d'œil 

à l'intéfieur, Le mystère que 

nous cherchons ert peut - 
être là- dessous. 





Ça, par exemple! Jur 
| mon domaine ! Sans 
que j'en sache rien ! 
Mais. je ne me 
trompe...voilà le repor 
| fer Lefranc Quelle heu - 


| 
reure rencontre ! 


D'où je 1or11?... Apprenez, Mesrteurs, 
fe suis opriétaire de ce domaæi- 
ne. Votre présence jei me surprend: vous 
n'avez pas lu la pancarte? 
Les avis d'interdicfion 
n'arrétent pas là po 
lice, Monsieur. Nour 


Muutiache ma monture ef je suis à rour. 
JE me ferai un plaisir de vous quider 
dans ces ruiner. 


oui cest la Tour Noire" qui vour intrique 


piètre ruine.Etje puit vous affirmer qu'il n'y à 
latez- 


jarmair eu de souterrain ici. D'ailleurs, const. 
a pa la moindre frace d'accès. J'ai d'autri 


ives de ce 
eau,er nulle part on ne mentionne l'exirfence 
d'un parrage souterrain jour celte tour 


( Pas de jugement, bâti 
Que pemrez-vour, in - KES, des 
specteur, de cette 7 EE induririelne Pa- 


vention imopinée ? rait ar 


Une demi-heure plus tard, devantune jomptueure M Mazette, vous avez une 
mairon alitcienne accolée lt monfagne x. magnifique, Montieur B 


Oui Je croir que cerfater réurs. ma, entre nou, 

elle : e installe - Whce/e ro coûte une petite forture renez place ‘ 

Que opera four me direz der néuveller de ce vieux porte! 
l'extérieur 


essieurs, vous êtes les bienvenus surmers 
terres. Permettez-moi de me présenter: Axel || 
Borg, industriel; fervent lecteur de votre | 
Journal et grand adrmirateur de vor prouesses] 


Monsieur Lefran 


qui ne présente aucun myrtère Regardez: 

les étages re ront effondrés. Une carcarse de 

pierres déchausséer, voilà tout ce qu'ilenreste.… 
. cu - Cr 


Mais pour calmer vos derniers scrupu 
vour emmène chez moi où j'aurai le plairir 
vour montrer les plans de ces ruines... fi, 15 inspec+ 
Feur trop heureux de pouvoir vour rendre cé 1ervice 


nous là. Nous 7 avons pour 
us 


ruines. 


le 
L* 


l'inspecteur Renard porte le verre à 1e1 


lèvres, lorsque . … 





[emgecreur te lève |] ! Pe Ë Vite, allons voir à cette fenêtre EX 2 IPC 2 J 
u ; ! 
7 7 PETPRETT PERTE rt 157 Ent jl Remettez-vour, inspecteur! Vous avez 
c nm hélicopté Pa ESA d des hallucinations!Je n'imaginais pas que le 
U = = porto aurait sur vous cet effet!... Mais 
PS 4 suivez-moi dans ma bibliothèque 


Re 


| 
g) 


Vous plaisantez ! 


= 


RES 


leu 
| 14 


enez place. Le temps de chercher ces do - Tenez,inspecteur: vour frouverez une Hum,ce desrins primitifs 
cuments, ef je Juir à Vous Î parfaite description du chiteau dans renrérentent l'Enfer 
cet ouvrage vénérable;ler plans, quoique À p) er el 
sommaires, sont exacts. Voyez le détail avec les démons. Nos an- 
du donjon:pas dr souterrain ! cêtres les imaginaïent 
à fleur de terre 


D Er effet. 1 
N Mars ça, en - 
Dacrour qu'eit. 




















F q g à ï 7 se : 
Parrez-mor cer. CRM Remarque pertinente, ..c'est pourquoi les habitants 
Monsieur Lefranc.….Cette de là région l'appelèrent "La 


Bon! Æxaminons e T7 
peer parchemins. J'ai e = 

quelque conmail. arfait, Monsieur efre qron fap + 

{ tour éfait jadis couverte Tour Noire". Le l'erre à disparu … 


Jance de cette org-Voila £ £ 2 ! 
Lerit 2 Crest de langue. A ue Hg 0 jusqu'au faîte de Jierre mats le nom est demeuré 
bre | : hentionr calmeer fur |'énimpantet, de loin elle : s 
0 quesfron » paratrrait très sombre. || |e 7 SA 
Eh bien,ilne nous 


core: pourquoi ce chà , 

teau à-+il élé appelé PA reste plusqu'à vous 

Ja "Tour Noire". : A remercierde votre 

Noir, il ne l'est par smabilité 
précisément 


; 5 ; Et maintenant, occuponi- 
Au plaisir, Monsieur Au revoir et à Dafrires Dior fériés 
Borg Encore merci votre service... 


Les voitures démamenten file fou ler yeux d'Arel] NRentre fs | 
À / NET entre dans le hall, l'homme 1e dirige 
Borg qui les regarde s'éloigner... Van le téléphone ei fon eus imite 


lo...Oui, c'est moi... Venez jar à 
l'instant... Jai à vous parler de 
choses extrêmement urgentes... 
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Cependant, la petite caravane de voifues Prenez le chemin de gauche Lefranc. 
longe les usines de textiles proches de là doit nous mener à uñ sommét d'où 
maison d'Axel Borg pourrons voir là four … 


Ils ont visité les ruines !.…. 
Entendu, j'arrive ! 


. RE PEN ER Peter NE PET nn = TT NT TIRER 
Jortant de /agylomération,les véhicules empruntent 7 ET 4e 7 Exactement. Nous avons bien inspi- 
e ercarpée. que nous avons suivie n effet. k ; Ex , oi 
- mais dites donc "our la Tour Noir! rés,en montant jusqu'ier... Et A 
mairon et l'urine pourraient bien êfre ce qui croyais qu'il r'agirsait d'un myste- 
Û que nous cherchons ! rieux souterrain { 


Et voilà Curieux... là marron 
- || d'axel Borg retrouve jute en - 


ar 


dessous dé ! ur Noire"... 


= = 
Holk.…l F ° inspecteur. je crois que nous te- 
Holë.… Unie voiture ralentit de - Elle s'ar ! À nor de Bon bout! Mais 4 nous 
vant là maison de Borg...Je (ess {" faudrait pouvoir photographier 
; . l rête dans Ter lieux en detail... Que vor 
vais prendre mes jumelles. rdir homes etléanjesn ronprentau 
le jardin elvédére ‘Nour, nour allons es... 


Bon sang! Ceit la Vederte ÏR | C'.  SS ! OT RITES 
bleue du je liste Müller! Müller et ‘ STE F 
DA OpE t CU Ÿ Riche idée !.. En route ! 


ont l'air 
de re con- 
naître 

intime - 
ment! 


D RER SRE EE 
Bientôt, /a voiture quelques indications Jur l'appareil 
radio, avec les poli- 
ciers et Jeanjean, 
quitte Lefrancet: 
l'intpecteur pourre- 
gagner l'hôtel... 
l'après-midi, apres 
plurieurs heures 
de recherches, les er explication terminéel le repor. 
dounhonmegei| ||iE fe soccommande. 
d'rposent dune 
catnéra de couvrent) 
enfin un appareil 
disponible dans 
un petit terrain 
d'aviation 
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__Le BOISAVIA “Mercurey "roule sur le terrain, accélère . 


eoptère, en effet… 
prenons en chasse 


…et bientôt 
décolle. /l 
exécute un 
large vira 
geen rase- 


EE 





En volant bas nous ris = arvenu aux confreforts des Verger, Lefranc 
quons moins d'être repérés redresre son appareil qui entimée une Fa - 
par le pilote de cet engin. ide montée, du ràs des arbres... 
L'ennui,c'est qu'au pred de 
la montagne nous le per - 

drons de vue... 


...pour déboucher un peu pl D 7 7 D 
af d'hauteur des Jommetse / Disparu! Encore un coup!Diable d'engi 
mais le cel est vide! Tant pis, mettons le cap sur la Tour Noir 


Quelque temps après, l'appareil survole le Haut-Koeniysburg qu La voilà! Tonnerre !L'hélicoptère la survole! Vite, 
imporante Jour les yeux de nos amis... descendez dans là vallée, ilne faut pas qu'il nous voie. 
pes = e 
Voici le sud du château. 
Vironr à 180+!En principe, 
nous apercevrons la Tour 


Noire" à l'h 








Attention, nous approchonr du 
“Schwartzeburg". Nous allonsre - | 
monter rapidement,et j'espère 
déboucher en plein sur les ruines. 
Tenex-vous prêt. 








O.K....Paré 
lonr-yr età 
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L'avion grimpe à plein régime le long 


Ch!làà droite… Attention, j 
du versant boïsé. Et fouf.à-coup.. HET OURS 


Tonnerre! Mais ça grouille de mon . ez toujours ! 
de’... Fiimez,inipécteur! 


D 
AZ 
$ #, 


AGE: Tæ” 


Ta D 7 itôtune ger. allé 
Le Mercurey plonge, au risque de heurter les Puis Lefranc redrerse, fait basculer NOR es er RATE LT trees 
murailles, vers l'hélicoptère rouge poré sur un dal- appareil pour éviter un pande mur, 5 


lage et dont le rotor fourne encore .….… u é Es b 
= ef diparaîtderrière les frondairons.. 


= 
Gpristi!U nous firent Aaah.….Ouch..De grâce, Le - 

dessus avec des'silencieux| | franc,cerez ! Une acrobatie 
Aftention,impecteurjefan] À de plus et je rends l'ême! 

basculer lappareil...i faut) 

descendre dansla vallée Préparez -vous plutôt à 
pour leur echapper... filmerlusine... Nous 

hous en approchons... 


| 


NN 
VEN 


En effet, après un nouveau virage en spirale, l'avion srrive au-dessus de 
HO PR RE EE fn à Bnei Borg -.. 


Quelques inttants plus fard, le Mercurey file vers là val- Une heure plur lard, dans le labora - 
lée ahraciénne, évélusnt au Par Uér arbres. foire de la po Col = 

= Éhbien qu'y a-t-1i1?que 

OufNous avons eu de la chance, Tr LEA PUE 
ça na par frop mal marché... Alors cerf pour 


Rentronr faire developperlefilm!|] À aujourd'hui ? 
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L'appareil à Quelle quigne ! Maïs Du calme, inspecteur !Le film ert Zer deux hommes quittent le laborato 
sont toutes Mauss, c'esfde votre faute! raté soit, mas nouravons mainte- m . L 
Avec vor fichues acroba- nant la certitude que quelque chose ous avez rairon.Je comptais beaucoup sur ces | 
res, j'étars secoué comme M seframe à la Tour Noïre.Le my1- films pour recevoir les mandah de perquisition në- 
dans un panier à sslade! cersairer... nous faut recommencer... Un avion pho- 
fographique de l'armée ferait notre affaire, seule - 
ment nour ne pourrons pas en obtenir un ici. Et il ne 
nous reste que quelques heures pour agir! 


Voici vor bagages….Maintenant,vite au quichef, 
nous 17° 5 p e quelques minutes! 


mais n'y comptez pas frop! 





[l ragitdonc de faire vite... Au fait, si vour gagniez Faris || | . Les heurer pat 
par le prochaintrain,et que vour allez carrément frou- |\ 15 TRES 
ver le Ministre de l'Intérieur!..C'ert notre seule chance sent... L'inspec 


est Bon!Je prendiun ticket 
d'obtenirà temps laide nécessaire ! Moi je retourne - 1 de quai pour vou 

rai au"Belvédère”ebavec ver hommes laisrés là-haul an e ‘1E 

je swrveillerai le domaine d'Axel Borg! ! » 


ARE F,) 
OK. Ie téléphone à l'hôtel pour prévenir mes hommes prochain train pour ù 


— iparatifs fe. 
| / L ue 
Y ca a ur el 
Ë ; dépoié devant 
È CIRE À 


da gare 


Je rédigerai un rapport pendant le voyage.Dermain, Japristi Regardez qui 
. Lefrane,vour sa - je rare queiq ue Chase Je PONT RKRRONEASSS vient là ! Axel Borg et deux 
e foucheren car d'ur- 0 . de res acolytes! 
gence: Renard,préfecture de 
police. J'ysuis connu. Le soir à 
l'hôtel "Malmarron"; vous frouve- 
rez dans l'annuaire! 


Entendu.Bon- 
ne chance! 


Au revoir inspecteur!ll ne faut 
me voient. 


Quelques reconder plus tard der coups de rifflet Cachée gerer un pere ceprancatreng que 
furent, les portières elaquentet le train r'ébranle 


FT K < 1 1 L 
EE a 


Puis il le file danrlegroupedrivoyageursqui. À 


Bon rang ![va remarquer Ja gère 
ma voiture devant la sortie - 
Id En 
(en É 
se 
= Us d 
5 €. 27, SP ss 
\ &\ 
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| Mais heureusement lorrque Axel Borg. sort de 
la gare,un groupe de voyageurs tationne de- 
vant là Simca de Lefranc. 














Lefranc quitte la gare à on tour. Ne désirant pas rejoindre les 
bandifr, 1! circule lentement dans les rues de ira bourg s. 


s'éloigne, suivi 
des yeux par notre 
ami qui l'obierve 
ätraversune vitre 
grillagée… 


Ouf!ll n'a pas 
remarque ma 
voiture !... Où va- 
| 4112. Ah, la" Ve- 
| defte"de Muller. 
Îls s'en vont 


£ 














ependant, dans l'express qui file î = 

U vers Paris, le contrôleur pénètre dans 3 LETTCH LCR EE TETE, 
| le compartiment où se sont inrfallés de Paris, inspecteur 
les acolytes de Borg . 


Le prochain arrêt, c'est bien 
.. Bon. Je deicendrai pour téleyra- 


JA + AS pre and e l'inrpect. organire Jon traquenard, 

Jitôt le convoi arrête, l'inspecteur Renard jaute sur = ler deëx hommes de Borqrruivant le flot del 

le quai. Quelques Instants plus tard, il aborde deux indi. voyageurs, débouchent dans le grand hall. 
vrdur qui parairsent l'attendre | ; W 


Jalut Laurent, salut Boïssier! 

Vous avez reçu mon télégramme, 

Je vois !... Où ront ler autres... 4h, 
là-bas. O.K. Allons-y ! 


© 


Â 


cl ? jè Mais l'homme,furieux,drerre un porn 
Un policier, en faction derrière Mais l'homme furieux drone ur poing, 
Bourcute %er deux individus en si-| | un sync bronitme parfait, un policier en 
; 5 uniforme rurgif. 
mulantunaccrochage accidentel. 
Le trio s'étale, femanf res valises. 


nardaccourt, suivi 
de ses homes qui en: 
cerclentlegroupe; 
puis, porémént l'intpec - 
teur ramasse l'énigma- 


tique serviette 
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(air un des deux individus bondit brusquement et arrache] 
/a mallette à l'inspecteur... 





Vite,un taxi /Nous n'avons 


idernent, les deux bandits ramarsent 
chapeaux ef valises pui, tenant toujours les 
policiers en respect, ils sortent à reculonr… 


nmeoup d'oæ! {Y sont par- 


uom. 
l'Oohlune auto démarre: 


A 
O, 
CZ 


que quelques secondes. 


Haut les mains! Pas mal joué, 

votre petite farce! Mai nous avons 

assez ri . Face au mur,etgare à 
celui qui baisse le bras! 


el braque une arme 
sur le groupe 


Dans les rues de Paris, presque dererter à cette 
heure, une charse effrénée s'engage ! 


ert, ils sont à nor trousses !.., ls je 
rapprochent 1... 


Plas vite, l'ami, plu vite … 
ougareà toi! 


Je jugeant perdu, 
Techauffeur de tai 
décide de tenter un 
coup d'audace . /| 
saisit là poignée de 
la portière, là fire 
déucerment ver lu 
puis d'un violent 
coup d'épaule. 


.../| ouvre le, batiant,et re jette en boule 
sur la chauriée. Un des bandits bire,mais 
sans latteindre... 
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fractions'des policiers démarrent en file,ets'élancent à foute allure zur les 
traces du faxi qui les devance de quelques centaines de métres 






ureux faximan, les fu re rejoints, lorsqu'un véhieu= 
nn 


le, bloquant là 


are au bord 
quelques 
mètres du fleuve 


r1 de la pre- 
e ont vu di 

loin la catar trpph 

stoppent sur le pon 


ide ef... 


ouy les yeux effarés des policiers, Kenardetses hommerseprèci-L'TUn des bandit a été précipité à Pendant cetempssurle boule- 
Le taxi prend feu.les tôles éclatent, pitentdévalent l'escalier qui l'eau. Sa mallette à là mainles vête- vard, le chauffeur de taxi à 
de hautes flammes etune épaisse mène au quai; ils avancent jur ments alourdir,l'homme se maintien vf , ÉEAIST qu 
fumée nauseabonde s'achäappent qu'à quelques mètres du b peniblement à la surface... été relevé par deux poliuier. 


du véhicule lier, mais la chaleur qui s'en TRS Se * (l 5; TT 
dégage les empêche de a Là...une barque... Que m'est-ilarrivé?.. Ah 
s'en approcher davantage. — [our Misère, mon taxi!!! 


glmez-vour Vous êter auf 
e reste va s'arranger... 


Les malheu- 
reux {Plus rien 


D'un effort surhu- | Le quai està 
main il parvient À deux mètres... 


... tombe lourdement entre la barque et le quai. Au bruit, | raccourent aursitôt et l'un d'eux 
les policiers massés près du brarier se retournent... a/lume sa torche. [l'en promène le 
—— AA TS SE ] fairceau sur le fleuve, éclairant 
ee: NME les cercles concentriques qui ri - 
dent encore là surface de l'eau. 









Monsieur le Chef de Cabinet,ces messieurs tn- 
sistent pour être repus... Cest, disent- is, 
le la plus haute imporfance!… 














Une heure plus lard, grêce à lin= 

fervention A POrEEE les à 
la rexourse,ilne rerte plus trace du 

Sinittre. Un rapport sur la m 

M Parce detente A 
EUFS re de femps,lin, ur 

Rare etait Nour 


Puis il découvre à l'intérieur de la 
barque la fameure mallette qui, par | 
| 






chance, y est retombee... 














Hum...Je vais tenter encore une dé- 
marche auprès du Ministre... 











Ds 











en com, ‘ner, 
Jonnage l'antichambre du 
ministère de l'intérieur 














bureau minirtériel.… Tiritant d'aprel… Ce flacon en parafine que le bandil trantpor- 

7 re. : D _. kit dans une mallette dont les paroïs intérieure. 

ROC TRI UTTE Permettez-moi, Monsieur le Miniitre | | sont ignifugées, Chaitenrobé d'une capsule profetlré 
nc V/ennent us de vous présenter le professeur ce en plomb.J'ai dégage !e flacon ef j'ai conitaté, à 
_—_— — Cordier, de l'Institut, un éminent fpide a appa ris héciauxiqu ilcontenait un, 

Quels entêtes ! Mon emplor du lemps microbiologiite.ll va vous expli- our RE TT ET Er 


6 / 4 à Doulalion de farir en un fémpy record Dailleurrsvour 
est très chargé aujourd'hui. Enfin, quer comment, avec ce rimple fla- | EE Vourenrendre comptes te vais ouvrir 


. con, les criminels auteurs de /'ulti - TU. 
lsor#/Je leur àccorde un quart d'heu- maium lancé au gouvernement | II 
re, mais pas une minute de plus! projetaient d'anéantir Paris. 
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. = . TREND =— 
N'OUVREZ PAI CE FLACON!...Je... Je vous Qui c'est préférable. Hum. Donc: Monsieur l'upectevr, vour ET SPrEr festgre Ju rsBpO 


crois sur parole.…C'ert d'ailleurs très affirmez que ce fameux "bouillon"allait être ufiliré par les || \{ Evidemment, tout cela parait très 

imprudent de le transporter sur vous … auteurs de l'utimatum pour détruire Paris... suspect... Mais il convient d'être pru + 

I fallait le laisser à l'Intitut…. Je = " n dent et a agir coup sûr. Écoutez : je 

l'aurais fait examiner par une commir - L vais transrnettre une copie de votre rap. 
sion d'analyse. port au Ministère de la Guerre et aux 

= differents centres de police afin que 

Maïr, Monsieur le Ministre, le"houillon de cul - leur aide vous soit acquise D'autre 


dit d rer part, puisque votre expédition de 
of neutraliré et il est présent CR PE hobg. ob re dressés éehoucje 
Air 


inoffensif. Je pensais que cet échantillon | FS vais demanderau Ministère de | 
exfraordinaire vous intéresrerait. d'envoyer un appareil militaire en 


cp Oui, Monsieur le Ministre. Depuis reçonnainance photographique au- 
plusieurs jours j'enguête sur une or - 
ganisation clandesline,en Ahace.. Voici 
d'ailleurs un rapport détaillé sur cet. 
te affaire... Ji vous voulez en 
prendre connaissance. 





Tandis quecetentretientetermned V Het, Monrieur Lefranc, je n'ar 
cngcent kilormètres de là, dans la fable] par d'autre plan de la"Tour Noi- | 'résé en collaboration reprérente bien la ligne de fortifica - 
der archives de la ville delolmar, Ÿ re". Je suis désolé de ne pouvoir | Ÿävec Le rervice topographi À À fions qui engiebe & Tour Noire"? 
noëve ami Lefranc pouriuities recherch mieux vous aider. que de l'armée, en 1996, z . : 


pour éfablirune Île 
Pete t lneMagi À Er effet etcespehi cercle. cesont 
nof.() 0ncommença la les bouches d'aération prevues.Ma 


Conttruction derfortifrea À À ceci n'est qu'un rehema : le détail 
front, mais le projet fut des forts erf là propriete de l'rme: 
bientôt abandonne. le | et je doute qu'on your permette 
plan du château ny figure | À d'en prendre connaissance... 
d'ailleurs que d'une mia - 

nière très Jommarre 


. — 2 
Un plan que nour avions Tiens, tiens !.….Celte zone hachurce rouge | 





FR 

leu importe, ce plan me suffira. Puisque ce T ; 

errarun scie miiNale evo lee Troir heuresplur tard, \L'Lainons les voitures 

prunte pour la journee.Nasrurez-vour, Mon - 1 Je vai, au début de l'après-midi, || ‘€: Mon pelif Jean — 
: y: D Du sport en perspective'Je vais n jean,tu réintégreras 

sieur le Conservateur, il vous era rendu.… Mille À en dorer le corlame de re que \ lefrancitoppe sa Jimea l'E impce oran 

fois merci, c'est très aimable À vous...Au revoir:!. J'avars emporté pour mon refour faute..….En attendant 

en Jurrie….Ah quelle subaine! ï- ; 


= —> ——Ù—— + — —— CITE 
Le reporter s'entoure || Pourne par être vus par les Le petit, groupe fommence une pru- Mai; cormme le louveteau va re- 
des policiers qu'il à “habitants"de la"Tour Noire", ente exploration venir Jur Jes Pas, il Sursaute 


, RTE É nous marcherons Jour le couvert || VF 7 fout-à-toup.-. 
réquisit CR ny M des brourrailles, Diilleury 4 bou- | M'Nefeergne pardemon | d 
? | Aole. che d'aeration n'est pas loin je Jeanjean'Viens par ici 2 
Belvedère …. penre... En route!. 
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Au cri de Jeanjean Lefranc et les policiers ac - 
courent et découvrent un tas d'armes et de 
carques rouillés qui jonchent le sol … 





KRasrure-tor Jeanjeance matériel m'est plus 
dangereux.….du moins, je le suppose !.… 


Ce sont des vestiges de la 
campagne de 1940. Je recon- 
nas le casque français de | 
l'époque. Des combats se se 
ronf déroules iei ... 


font cercle autour 
om.que le poheier 


Une bouche d'aération! 
nous permettre d'explo 
rains de là"Tour Noire”. 





eci prouve l'existence duntronçon Ohé, Monsieur Le - 


de La ligne Maginot dans les parages ! 


\ - 


A 
Voyons, cette issue devait être de- 


fendue par un porte de tir. 
Là, dans ce rocher. Allons 


Quelques inttan 
rieur du fortin . 


Ceci est Le puits da Jouterraine 
Je vais descendre le premier...Jearjean 
me suivra ef vous fermerez là marche.n 


Brentôt la petite équi- 

pe débouche dans une 

grande salle formant: 
carrefour. 


unes gens s'engagent dans 
eau boyau qui se ferrriirre en cul- 
de-sac devant deux portes d'acier... 


Bon sang! 
Jeanjean/Rerle prè d 
Le bruit venaitde ce 


Il faut y aller. 


aie pas peur, Les deux 


un » 
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Diable, où aller?... Le mieux era de nous séparer 
en deux équiper Vous explorerez les coulorrs de 
gauche: Jeanjean et moi, ceux de droite.Rendez - 
vous rei dans une demi-heure.llest 15 heures 12... 


franc, venez voir! 


Ÿ. } 
pe: 


*. 
EE 


Nos amis s'enfoncent lente-. 
ment dans le boyau encombre 


d'une armature métallique... Ÿ | Des rails {Nous allons les suivre jus - 


qu'au prochain embranchement.. 


Et l'exploration débute à travers un dédale de couloirs 
sinistres et silencieux... Mais soudain... 


Comme Lefranc achève de débloquer la porte, 
Jeanjean pénètre dans l'ascenseur, mais à peine 
y a-#-il pose le pied que le plancher je derobe 
Jous lui et qu'il ert emporté à toute vitesse vers 
le bar, sous les yeux horrifiér de Lefranc... 





Horrifié Lefranc v ÿ aucun 1on N p pr 
ne sprl de fa gor lou res ofre ami, craquant allumefte sur 


f april ma dernière 
M a dente mortelle le brust a/lumette, revient sur ses pas à la loïr sans avoir obtenu /a al Oh!Qu' 


umefte | ‘Qu'- 
recherche des deux policiers des- moindre réponse est-ce-encore ?! 
cendus avec lui... 


LE , le pauvre gorse. : » è Le même bruit, toujours Que faire ?... Zut! 

DEANJÉAN Elu eye 2... | venant de là-bas... Mon M re 2 et 
EANJEAN!P2.. Il ne répond pas !.. TR. Dieu, Jeanjean... éteinte ! 

je n'ai même plus de lampe ( 





2njean est Fombé dans une À M 1e: t501,hormes refournent à ] 
ge d'ascenreur!.…. Suivez-mai] 
Nous allons esray voir quel. 


Je vais fixer la lampe au bout de 
que chose avec Votre PAT ! cérde ef [3 faire descendre 


porte du montecharge 


nous verrons s'1 ÿ à MOyYen de 
J'agripper dux paror ss 





restons pas ter. Allons chercher du matériel et 
; n de l'aide...Je passe devant... 

Tonnerre ! Je ne vois qu'une 

muraille lise... La corde est 


le 


EX À 
Gr NN 
“, 
w Au pas, de courre les trois hommes 1e dirigent vers 





puits d'accès, lorsque 





1 fait quelques pas 
excham 


Une sonnerie, cefte fois !... 
BE pi Confinuonr | 
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‘efranc et le second 
olicier se précipi - 
tent au deh 


Regardez !Un avion mili - 
faire qui évolue autour de 


autour de l'hélicoptère qui tente de lui 
jcoptère rouge" 


{ échapper. Maïs l'appareil à réaction 

S ne lâche pas Ja proie. 

Hourrah! L'inrpecteur à donc obtenu gain de . l 

cause à Paris!...Cet appareil aura repéré 

l'hélicoptère en accomplirsantune recon- 
natsjance photographique 


A la bare de l'appareil militaire 


Allo...HS 


lo...Turban Bleu...lei M>-7... Mission photo sur 
Nterminee….Aï interceple"helicopfére rouge’, 
Bell-4r,altitude 1000m....Appareil ne répond pas aux 10m 
ons... Le tiens à vue eFaftends ordres... Jtop yez foul 
halcoptere. 
cherche à fuir, tirez 1alve d'ave 


sernerrt.…. Vous écoute. .Jfop 


Mars dans les ruines de là 

Tour Noire,un porte émetteur 

récepteur franmet des ordres 
à l'hélicoptére.… 


1a plate-forme de 11 Tour Noire.La trappe 1'ou 
pate Er ère lui dant un sfflement. 


|| Ale... Red Boy... Change deux Jois 
de cap pour jemer MS-7... Remonte 
rapidement en arcendance sur 
point zéro.….La trappe va r'ou- 
vrir.… Plonge.…Fais vite : 
30 secondes! St 
Œ 


Durprir par cefte attaque l'hélicoptère exécute une 
manoeuvre brutale qui le projette à plusieurs dizai - 
nes de mètres de la Tour, fandisque le Mistral le"srau- 
te"etparre en trombe au-dessus des ruiner. 


RS 

Emporté parson élan, le chas- 
Jeur exécute une chandelle 
impresrionnante dan! le 15f- 
flementaiqu de son réacteur, 
puis, aprè un virage Jer- 
ré, il replonge vers la 

our Noire... 
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ei Turban Bleu... Es- 
sayez toutes longueurs d'ondes sur 
1 ne répond par ou 


l'hélicoptère exécute la manoeuvre indiquée et arrive 


Allo. MS-7 à hélicoptère rouge, toutes bandes. 
Mettez le cap sur Colmar immédiatement... Dernière 
sommation... Dans une minute j'ouvre le feu... Stop 


QUES 


au-dessus de 


eau des se] | ef comme l'hélicoptère vaplonger, 
le chasseur Jui fire une salve bien dirigée. 


Les balles déchirent l'arrière du fuselage. | 


Au sol, les or 
dres fusen 


Attenhon. Red op, 


Nous allons tirer... Plus 


Quelques coups de pedale hydraulique, et 
Jaffét quadruple pointé vers le el semet 
soudain à cracher 1ei projectiles meur = 
triers dans là direction du Mistral... 





Avec un sifflement sur- ..qui l'entraîne frèr haut dans le ciel, 


Je som. hors de la portée dutir ce l'ennemi 
purs 


= ns À là base de l'appareil militaire on s'in-+ 
Mais ses projectiles s'égarent dans quiète du silence de la radio. 
! ' fe... j 
CRE EAU CROIRE bi Allo MS-7... Allo MS-7... Répondez 
ÿ A Turban Bleu appelle MS-7... 


Jes 





Mais dans l'étroit cockpit en partie 1] || Perdant de l'altitude, le"Mistral" glisse sur le Joudain l'avron barcule exécute pluseurs fon- 
ravagé par les obus tout paraït inerte... || || dos. Le tir précis des affüts mobiles flagelle à nou- LE inalement transformé en une gerbe 
cs ]  # ; Z 
\ - 


reau l'appareil qui fressaute souï les coups... 


À cette vue,les R Cependant, le radio de là SFR : 
és en contrebas de là Tou Tour Noire” hurle des or - Comme une flèche de feu, dans un 1iffle- 
peuvent retenir leurs cr dres dans son micro... ment strident, l'appareil frappé à mort 


longe droit sur l'hélicoptère qui tente deses- 
Ù Do Turban Bleu sppelle pong 4 pere r deses 
RAT AT 454. Répondez, HS 1 Rent] [LPS "érment de sortir de la trajectoire du bolide. 


Je n'entends pas même 
un grésillement ! 


Essayez encore. Ce 

n'est pas possible... 

{doit répondre … 
Bon rang ! Peurquei 


ne saute-t-il par en 
parachute! 


(lvasetuer ! Jaute, 
. mon vieux, faute ! 


Là ! l'hélicoptère ! 


Maïs le drame 'achève jour les yeux horrifiél de noi amis qui 
assistent, imouirsantr.et le souffle coupé. Ï 
= 7 
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FA cet k collirion…Le'Mnitral”pereute l'helr - |] JL! débri r'écraserta ro) dar un vacare terrible, s'éparpillent et roulent | 


| coptére qui explose dans un jaillisement de feu. 


Un giganterque champignon de flamme et de Cest aff 1 E 
PA A | RTE re 
Beer iiblegu final du drame terrible qui vient | \Ba ft de lo"taurhone nou qperçoi 
de se dérouler our les yeux denosatmis vent... EF Jeanjean, mon Di 
te,aux voitures 


me rie dércend rapidement /à | PF rs ES 
—<IT0 TONER GTR PET = ET sprèsune équipe d'hommes revêtur, de combinaïgons ignifugées 
pa ae sl aetv ent Va provoquer une enquërs efficielie de || M * PPrOCRE Ge CE in meet OU 7 SIP e de jets'de neige car- 


l'armée ct de la police sur le domaine de là “Tour Noire‘ ! 


= 
) ir 


vous cherchais. ,. Voici les épreuve. 


Pendant ce temps, dant ler ruine, = 
Axel F$. pes Fee PE deux hommer dercenaent,tandii je our cherchait. are Ter 


larg en personne ac. ne lourde porte se 
As res instructions... | Douflont parfaitement 


et dès que l'équipe aura éteint en? 4: 
l'incendie, faites descendre les de- A 


bris par la soute et nelfoyer le terrain. 
À Puis vous utiliserez un bulldorer 

pour y 4mener der blocs de roche,et 

vous ferez replanter quelques ar - 


V4 


Juivez = moi 
Müller, j'au - : ; 
rai Besdin de H l'ascenreur-c'eit lui =——— — 
qu UAH Axel Parfait C'ert très réurs, Lecomte … Mon cher Mül } 
org d'intervenir i rap | Guiva mous permettre de réduire à notre merci Ce mau- | 
Fret cr de là premiè- dit Lefranc. Fini de rire,Morieur le reporter!... |} 
re fouille des ruiner par 
Rénardet Lefranc-attein 
le“rez-de-chaursée" 





38 


Une heure après nous étions revenus sur place avec des échelles de 
corde et tout le matériel. Mais nous avons vainement cherché 
. Oui,je suis terriblement inquiet... Et quand de 
querre lasse nous sommes sortis du souterrain, nous avons vu |] 
de loin ler hommes de la"Tour Noire" qui fravarllarent à fair 
disparaître ce qui restait des deux appareils... 


Digble! Comrmrient ça ?... 


. n Er T ; 
[ls avaient amené sur place un bulldozer (je me Fantastique! Oh, ici, ler nouvelles ne tont quêre plus brillantes... On 


demande comment} avec lequel il nivelaient prévoit la chute imminente du gouvernement... Et j'at appris ce roir 
le terrain, fandis que quelques gaïllards plan- qu'un avion charge de caisses mystérieuses éfait gardé militairement, 


taient de petits arbres à Toursui-le-Nobles(1) La population s'énerve ! 


Décidément... Oh! On frappe à ma TR TRIO 
porte … Oui, c'est cela. Entendu. À ren 


au al e, ré à 
Bientôt, infpecteur... ENTREZ! Se RS Vou 


Ver Vide. quand joudain 1 voyez quejene recule aevant rien 


pour avoir le plaisir de - 
Félicitationr cher ami! 
Vous n'avez parfroid 

aux yeux PS 


TEE TIRE EESTI TA) ….de vour faire | Du calme! Arreyez-vouy, 
attend dans le Jalon rouge. ll n'a pas | y arrêterCeitce | et jetez un coup d'oei 
voulu me dire son mom... qui va vour arri- | sur ces intéressantes 


ver à l'insrtan 
. 1 of s 
(UM 0 È 
! L 
U j 4 
1R 
ù he 
À {LIN ec 
Zefrancregarde Mlieit blerré,mar vi - 


fenrément vant!.…"#t cetle ca - Mair avant que Lefranc à 
5 Axel Borg lui pointe sur 
maille orerait eee 979 lui poin 





Hein, qu'en diter-vous ?.. Ces photos m'ont 
donne l'idée de vous faire une proposi 
ion... Vous allez, vous et votre com 
Renard, lacher immédiatement l'affaire 
ut vous occupe, faute de quoi rl pourrait 
Lien arriver malheur à ce louveteau trop 
curieux! Vous me comprenez ?... 


En voilà asrez, blanc-bec…. J'ai horreur qu 

on m'insulte,ef puis vous en tavez trop. 

N'errayez par dé crier à l'aide, vous n'en n'aurez 
d'ailleurs par le temps... 





({)Terrain d'aviation au sud-ouest de Paris 
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Ha, ha, Monsieur le reporter, vous n'aviez pas prévu J'ai un compte personnel à régler avec vous. 
qu'Axel Borg viendrait vour trouver ici-même! C'est Sans votre maudite intervention,tout le monde 
une erreur qui va vous coûter cher | igrorerait encore l'existence de la" Tour Noire'.Par 
votre faute, je vais devoir faire face à des enquêtes 
militaires et policières, et hôter mes préparatifs. 
Sachez pourtant que rien ne m'empêchera d'abou-|l 
tir: j'al tout prévu,même une attaque de la Tour 
Noïre..…. En venant ici, j'espérais vous ramener à 
la rairon.Mais puisque vous vous entêtez, tant pis 
pour vous, tant pis pour le louveteau,fant pis pour 
oo 


Brurquement Lefranc se jette en ar- Décontenance, le bandit recule, lairse tom 
rière et defendant la jambe comme un F b fé Échsreh isa 
ressort, il relève l'épée de on adversaire UD eron arme et cherche son revolver. Heu - 


reusement Lefranc est dejà sur ses pieds 


EP ES nl 
N 15 Ka 8) UL 
AFS . Ya 


Axel Borg fonce, l'épée pointee.A l'instant même, 
Lefranc fait basculer le fauteuil, si bien que la 
lame se brise nef sur l'armature du siège 


- 7 Avant que notre ami ne se oit rermis de à 
Mais Borg tient ferme et le projette detoutes ses forces Apart que noire 0e en éclats et Borg dis = 
ment son pistolet … Jürlefranc qui de nouveau vacillee} tombe Daratt L 


Fe En 


Le st pris dans un veritable étau, = TE : 
Borg cède enfin mai de l'autre main È Lefranc 1e hâte de piétiner N'Un bruit de mo- 
rl saisit le luminaire... sad les bougies qui pourraient Ÿ teur! [l s'esf 
provoquer un incendie. À echappe !!! 


DCependant la radio commente les nouvelles rmantes. 


Maudit soit cet animal 


Le réporter! Dans les milieux bien informés, on 


pense que /affaire de l'avion militai- 

re abattu cetaprès-midi est étroitement 

liées celle de l'utimatum lancé récemment] 

au gouvernement. En ce moment un 

débat d'une extrênie importance se 

déroule à la Chambre des députés qui 
siège en séance de nuit... l 


D DR SNS © ON. 
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Dans la nuit... Une foule nombreuse s'est manée devant le Palais-Bourbon où siège : « 2 ‘ ; 
l'Assemblée Nationale D'heure en heure l'inquiétude augmente nl mean res 4 nt per ï fes EUR 
fe À $ 


* + te est insuwportable le dernier à le savoir! 
Allons!Circulez!.. 


ndis que Paris vit dans la fièvre, à Toursus -l 
le mystérieux appareil décolle. 


Une heure etdemie plur fard, les Les avions posés, l'es passagers du bimoteur 
sppsrelbarventau dérrurduterrain|] | engouffrent dans ler voirarer qui ler atten- 


de Col, lisé LL h Lt 48 À D 
DETTE EIRE datent, efqui s'éloignentaurritôt à toute vitense 


Pendant ce temps, le Parvenu à une fenêtre doucement il entaille la 
Leit Lefrancquivaêtre | | 4e Goriche À ipe à laide d'un diamant de vitrier.ôte délica. 
surpris de me revoir, géné - mystérieux personnage tement le morceau de verre... Et parsant le 
er re avance avec d'infinies bras par l'ouverture;il attrape la poignée de 
cer la prolongation demon précautions la fenêtre qu'il fait jouer lentement... 
séjour à Paris … Noï-même 
d'ailleurs, je ne m'attendais 
par à partirsi vite 


Les événements se sont précipitér!.…Votre rapport d'a - 

bord,quia jeté lalarme, puis l'affaire du'Mistral"..l'armée 

et la police ont uni leurs efforts pour mettre hors d'état de 

nuire ces bandits de la"Tour Noire"... Nous y parvien- 
drons, soyez-en assuré À 


omme pénètre 


À dans /a prèce et, à pas de loup ,s'a 
proche du lit de Lefranc L 


.…Éfmoi qui croyais que notre 
avion renfermait des caisses d'or! 
Heureusement,il s'agit de bien 
autre chose!Avec ce materiel, 
nou allons pouvoir faire du bontra- 
vail; mais nenous leurronspas,ces 
bandits ront de première force 


n 
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— Général, nous allons immédiate-|| À Febrilement, l'inrpecteur 
ent réveiller Lefranc. l'heure est indue mais nourava ourlle ses poches:ilensort un 
éeroin de lui pour regler plusieurs chotes importantes 


Vour,srrpecteur ! 
ÉPALMIPIÉTERS 


Hum, je voir que vou 
faites bonne garde! 
roupe J'ATr 
ortet. Rénard tam 


Bor Jana/(etfe odeur! 
dirait du... CHLO0ROFORI 


Tte et fourne/nletrupreur. Affe impecteurse 
6 de policiers... 


Renard pourse brufalement la po 
Tour restent clouër de stupeur* HE 
précipite ver le r 

balcon... entendu/#{incapables, proprerà rien! 


a nuits achève …A l'aube, Lefranc … Axel B en personne, Hé oui ! Ne faites donc pas cette 
‘éveille.lla fait un affreux cauchemar. ÿ pièce tête-l3,moncher! Après tout vous êtes encore en vie, iJ'aurair pu 
- De ? vous faire diyparattre atsémént…. Mai vous allez m'être utile 
CéoÈh!,..Mon Dieu quel rêve!...Et} usuls=-e, _ 
Mal de tête Ten. j'ai dormi Mair c'e 
H enrobe de chambre ?1.. 


—— 
:,./e vous expliquer. ndanrt, à plu yzaines de kilomètres 
us tard Entretempr. p vous expliauerai| [cependant a ler e ur ea ne ce pren es de L 
jqué. lavabo et vos véte. | de rockets sous leurs à 


Jeulement,ils'agira d'être raisonnable, 1 explique 
Z d 
Etre roaveres ch frs bo et tés véletent… T° Un chargement 
4 A. Allo, ici Couquar I; élargir] 
EE | ANG er COUT BEI PTE 
- vue côté Esft-Jud-Ert... 


D 


A} 62 VS 7 D / 
) \ |) #7 7€ 
DA 72 | _ 
s j SE 
fhiencare unechose...N'ou: à > VS 

Tr ra is et Ne. 


‘heure pour vour ca 


varncre de l'inutilité de vos 
efforts... À bientôt! 
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rd,remarquez que chaque département de ces 10 
7 automatiques... 


Tout d'ab 
nieñdéfendu par des portei blindée 


rain €: 


Dporci 


ouvriers, re. r 
/l; habitent 1ci- mê 


D= 


Tour Noire: Axel] Je vais vous faire virrter mes installations 
Celf vous interesse ?. 


lei vous arrist 
monnaies : /l 


dans ce couloir vitré d'où 
vour pourrez obserrer 
plusieurs laboratoires, 


... Ceci ertune Joufflerie aérodyna 
indirpetsable « 


vou êter-vou, procuré fouces expern,ce 
matériel, ces installations. 


Ie suis très patient de nature, 

| Efpuis,quene peut- 
or obteniravec de l'argent ŸLe fra. 
Wic de loretderderises m'a facilité les 

| hoser;c'est d'ailleurs au cours d'une 

lveceropérations,éladouane 
Lure que vous êtes intervenu. 


ronnetie égrène sou - 
dain ses notes sacca- 
deey et aiguës... 


urine textile qui sert à marquernos activiles secrètes, Les 
soigneusement selectionnés,trie sont fout dévouel 
me... 





ez à la fabrication de fausses 


vres sterling, dollars, rtèrks, 

imprimés par der experfs jur de 

rares done à mise au point 4 
es années de rechercher... 


| n on 
Vos amis semblent r'enerrer:c'estN | gdun 3 
. = M] uelques ancten 
très regrettable... Hair venez, je | retaautrerqu ont autrefois déiparu m 
Allo !.… Our, c'est mor. Un groupe d'avions! À] vai vous présenterà mes collabora- À 
Bon.Continuez à ruivre leur vol...Non, EU 
nl fu: 


FES Pos H [ lesrieurs,je vous présente 
Li pénètrent dans nofre rayon de sécurité. Er L eurs direct . Une équipe de lechni - on hétele reporter Lefranc 
iens doubles de fameuses canailles! L d”. TE] Fa 
le nt BE ! 
\Pour la plupartder savants rats gs —- 
A 


[que j'ai gagnés à ma cause … 


F “à 
Voici doncmes collaborateurs. 


o 4€ professeur Boudand physreie docteur Raab, chimiste; l'ingénieur Olson; le profes - 
Jeur Corvigo, spécialiste de l'aéronautique; Von Dpeerier. , mathématicien; l'ex-général von Graf; Lance, qui s'occupe des 
textiles; le docteur Marnier;Hooper, spécialiste des questions financières et monétaires: l'avocat Perdier…. 


LA 

(4 

1e 
$ D Des parachutes se déploient. 
(y 


7 Lentement les gramdes corolles  K 
lan Ad & 


Quelques instants plus fard, les premières équiper 
de parachutistes prennent poriFion aux points 


# 
Wanches descen: stratégiques: 


[ur une route foute proche, la” Ve + Mai te d'obrervation frat - FA se) 
À dette"du journaliste Müller fonce à tombeau É , chement Pslallé ébute Pat per dans de nele ne 
l Ouvert a VedeHe" pare en trombe | Va remarqué cefte manœuvre …. man e charteurplon- 
ous l'essaim des para - = LA ] METRE ; 
chubirtes l'un d'eux heur. Allo Cougars, ici PO. 12...Alolougars. À |”2/7e qu! accélere feres. 
Le le toitde la voiture. Route D-631..4 3heures...Voiture bleue à pérément pourtenterd'e 


borcé le passage... Srappez-laimmédiatemen | chapper à l'iné vitable,. 


à 


Vo ici Cougar 3 répond à PO.r2. 


= 1< [foiture bleue en vue... Piquons surele, (R: 
Cette for, c'ert sérieux ! Pourvu que je d L b HE 7 
| puisse encore parrer!., S BA — y 
Û S J Ù EE 


772) JL | 


IS 








À quelques mètres du ol le pilote 
redrene etabaïsre ler volefs d'intra 
dos pour freiner l'appareil... 


CO UCI LT CLEO ES EcetS 


D ANR — 





Mais en vain le Allo. 


pilote imspecte - 


t-il la route … ere 


lrindir que der charreurs patrouil - 


lent en formation, non loin de là 





ef soudain une rafale de projectiles j'abat 
sur la route, à quelques dizaines de mètres 


L2 






-Cougar 3, Cependant, parfaitement divsi - 
dre trouve plus trace voifu- mulée par les frondaisons, la. 


re bleue Envoyez déta - 
re.…..Je re - 


“Vedetle” poursuit ron chemin 
sur le réntie. 


Allo! lei Blue Boy 7... Un 
groupe de voitures vient 
de slopper devant les 


froniques don - s 
ruines.…Tranrmettez 


nent /alärme. 


Allo... Our 
prochent du terrain de l'scciden 


Ur sortent des voitures et rap - 
Des civils 


etdes militaires.….Je ne voir par d'armes... 
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S se" 
..que l'avion rurvole en rare-motte,avant 
d'entamer une chandelle de dégagement) 


Mais bientôt celui-ci se 
rétrécit tellement que 
Muller doit stopper 


Ler nerf crirpés, ler fempes moi! 

J'affolementi le gagner, quand il aperçoit un 

chémin de traverie. Jan hériteril y lance 1a 
voiture et disparait jour les arbres 


Allo PO-12,lei Cougar 3... 
4 fjré salée de sommation 
edescendi pour vérifier 
arrêt voiture bleue 


Cependant, 
l'appareil 





Rbandonnant jon véhi = 
cute, 11s'eloïgne au pas 
de course 


Je ne peux plus être 
loin... Ah!Les gredinr, ir 


me payeront ça! 


Tant pis! Continu - 
ons à pied! 


voisines avec leur! armes 


prêter pour le ti 


mouvement: 


Les canons Jon 
braquér tout est prêt. 
uor!?1 . 





Haussez le haut-par- (er 
leur...Orientez-le vers z 


igne en direct... 


C2 JR 


1quement là réléve 
fortement amplifiée 
Messieurs les militai- W 


res et policiers, vour 
vous trouvez dans 
une propriéhé pri - 
vee. Avec ou sant. 
mandat de perquiti- 
Fon,je vour somme 
de vider les lieux 
immédiatement... 


DE» effer les véhreules dercendententrom- 


be lé chemin d'accès à la Tour Moire.l'in- 
| Jpecteur Renard fuimine 


Jr w 
ER ia x 
Lorrcre de ton - 


nerre ! |! faudra 

prendre leur repai- 

re d'assaut! 0h, 

attention! Un homme = 
gravit la pente là - le 
bar... Stoppez ! 


| Mars lindividu,qui 
n'est autre que Miller 
Ù jarréte aussi 


e journaliste 
£l'enfu 
R 


a! 


de faire entrer mer pièces en action..1..2.….5.… 
le groupe...Branchez e Le = 
a 3 


enard crie après lui 


kde quoi ordre era donné de vour 
Lerminer.Je compte jusqu'à 20 avant 


be le marque et joue son va-tout. 
[pire et filens en vitesse, Général !...Cette men 
plaisanterie ! 


Ha!ha!ha! Plus la peine de compter, 
chef!lly détalent comme des lapins.s(a y 
ert, ils onf disparu. 
J'entends le bruit 
des moteurs... 


a — 
Ce,borquet.… Encore quelques 
Ê êtres € STATE 
nnent dececôte... PR RATS La 


querpirro 


ee A 
fait volte-face ! ôl / cel 
fe fait volte face Halte!Arrètez! Polic 


À Arrétez ou je tire. 


A JE 


[Un peu plus tar 
= | Ge? 
Tiens, liens, quelle surprite!Notre 

vieil ami Müller u moir,motre prome- 
| nade n'aura dre inutile... 


Allo! Oui, 


L'ordre est diffusé par radio et les appareils aussitôt 
s'éloignent..lependant, à Paris,une éance orageuie 


Je déroule à l'Assemblee Nationale... 


En Æ 2 





(11 POSTE 0€ CONMANOEMENT 
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revenu avec je, compaq 

eneral Clermont téléphone 

… Écoutez, il faut abrolument que je parle au Miniitre.Nout venons 
de faire une excellente capture ên là personne du second de 

ous avons des révélations senrai fe 
coute... Ah diable !Joit, rappelez-moi aussi vite que porrible. 


Hichu contretemps, inspecteur. 
Tous les Ministres sont à l'Assemblée 
Nationale:pas moyen d'en toucher 
un Jeu... 1 paraît d'ailleurs que 
le Gouvernément.ert sur /e point 
de fomber... Voilà qui n'arran — 
e pas la ation... .Enfin,patien- 
ons! Je vais donner ordre aux 
aviateurs de regagner leur bare 
mais de j'y Fenir prêts 


nnelles et, 





D 2 le gouvernement fers tout Merrieurs, 


RAT 





CAS 


HE : Les cabines 4 ver 

Devant ce tumulte, le Prési - : ; jbardique dans la Le cabines téféphoniqugs 
dent de l'Assemblée i#- | ÿ ' ee | reporters photographes agents de | presse 

ne % ef journalistes sônt ur - 

tente ÿ. : VE 2 ler dents. Alle lei Bob Clayten ! 

Ke ] : LM x Je demande New-York de 

Foyons, Messieurs ! Du calmes Chers auditeurs. j'erpêre toute urgence. Allo. 

attsez parler Monsieur le 


L, « que vous rn° lendez 
Président du Conseil... Ê encore maluré le va 


à 1 surexéitatiom 
LT fÿ 4 , Jon comble 
J4 CT 9 ' 2 À ( 


Mai le déyordre e Doé-mI-S55s1ON 
répidement l'hémic DÉ-Mi-33ION 


Partout les informations sont abondamment ROUTE 
commentées et... amplifiées ! 


Le 


><. 
CLASS 


W'Rapidem 


pidement, ler choses 1e gêtent.Lers chocs entre manifestants et | 


policiers je multiplient à lZez premières voitures de ref. Regarde-moi ces 


g'és, chargées à plein, quittent h 
Vite! Jetez les grenades fumigènes ! » a capitale Vas froursards ! 
ee | / 1 


we 





Cependant,à der centaines de kilomètres de Le Raison ere ste ads || Cependant, au sommet de la"Tour 

nos anis écoutent avec anxiété les nouvelles. fout rentrera dans l'ordre ! Noire" ,une longue antenne té - 
a = n = lescopique surgit... Et soudaig 
Impossible ! Le gouvernement nour a autori- les ondes vibrent,transmettant 
sér à encercler la"Tour Noire" pensant que une nouvelle effarante 
ce déploiement de forces intimiderait ses 
occupants.MHélaslil n'en n'est rien. Nous 
devons donc attaquer les premiers, maïs 
c'est là une grave décision! Eau milieu 
de cefte crise gouvernementale, quel 
tre orerait la prendre!! 
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Et les poster récepteurs captent cet || 
press'onnant me 


Allo. Allo…. ler, la" Tour Noire 
Emission speciale. Le gouvernement 
français n'a pas jugé bon de je ren- 
dre à l'ultimatum que nous lui 
avions envoyé.lla au contraire pris 
des mesurer policières ef militaires 
destinées à nous intimider, et 

| ceci en depit des avertirrements 





À l'Arremblée Nationale réunie à nouveau de 
foute urgence, le prérident du Conserl,tente 


de reprendre la situation en main... 
Mesneurs, en ce moment plus que jamais, 
nous nous devonr de garder le sens de l’uni- 
Hé nationale et de là solidarité parlemen - 
taire. Non reulement le ralutde Paris, mais 
aurri le prestige de la France en depen - 
dent Déjà, dans un élan de générorite sans | 


|. Toutes les forcer de l'armée ef de la police du pays ronf som - 
indes de se rarsembler au sud de la Loire, dant le quadrilatère 


ormé par les villes de Tours, Bourges, Mont- 
luçon.et Poitiers.….Là il sera procédé à 
leur désarmement dans les douce heu - 
res qui viennent. Les urines d'armement 
ef les arsenaux cerseront toute activité 
dans le même temps. L'or réclame par 
notre organisation devra être parachu- 
te demain avant midi, suivant les in- 
structions données précédemment. 
Ji ces mesures ne ront pas appliquées, 
Paris sera détruit inexorablement 
demain roir, 25, à minuit 


Allons-nour les accepter, avouant ainri notre Inca 


pacité de réduire une poignée de bandits ? Vraï- À 


ment, ce rerait ridiculirer notre armee, natre 
police et l'Ffat lui-même! 
Ce serait faire preuve d'une 
honteure faiblesse ! Je 
vous en conjure. Messieurs, 
accordez au gouvernement 
les pouvoirs nécersaires V 
réclame... 


- - Chef, Müller n'est tou - 
Jours pas arrive {C'est inquiéfant, il devait être 
ei pour 8 heures du rmafin... Je crains qu'il 

nait éfe arrêté en cours de route. 





Diable, c'est vrai! faut aviser au plur vite 
J'ai une idée .<! Juivez-mor: 
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| message est aussitôt retransmis par 


la radio et là presse,et abondamment 
commenté. les gens s'arrachent- 
les journaux 


N Produisant l'effet d'une bombe, ce 


n 
\s Cest comme le‘vacuaf/on de 1940 


Et nous, qu'allons-nous 
devenir ? 


üllera réellement été appre- 
hende’, l'efranc va nous servir 
d'intermediaire el peut-être 


Parvenu à la chambre deno- 

fre ami,Âxe] Borg prend son 

passe -partout etouvre la por 
te. Un cri lui échappe sx 








#Jur lequel git, rolidement ligoté, 
L Frans CA 7 





VF ST ARE SNS TS \ Allons, parle !Ilya longtemps qu'il s'ert échappé ?... 
el ieapable! Répondi,au lieu de me regarder de cet air stupide ! 


Cerse donc de pleurnicher,es Lens ges appôlé dEgen - 
pêce de poule mouillée {Tu me car- ce au télephone 
ses les pieds entends -tu ?P... 

Mais, ha parole 


me s'il souffrait, À la fin, 
agacé,je suis entre .… 


nerres, eux aussi ll! 


Ça va, j'arrive ! 





Une minute plus 
Hard, toutes ler ron 
neries d'alarme 
des souterrains 
retentirsent.. 


Par les corner du diable! Cerempotes 1e | | Noramis s'elancent etpourrent la A ET 
ne R chan ]romt birrésrarprenére et terratrer comme des || V'porteavec précaution Lavoie eut | Iesnieam peste rarure rerfe 
re TyUus DE mauviefter!...Trouvez-moi lez deux fugi- || | fret... Ils j'engagent dans le hall... Elles ri ET PRE] 
press orne fi fout de rite entendez-vous ?Amenez ler êfe les marches métalliques. 
) njea h GE ————— 


Cache-toi derrière ces machines. Je 7 

rue er là oujours personne! Pou 
vais grimper par cet escalier, là en vu que’ ça dure 
face.Ji tout va bien, je te ferai 
| s'gne,tu n'auras qu'à me rejoindre. 


est fait conduire par Jeanjean 
de 12 chute 


Ce n'est qu'une ancienne cage de 
mronte- charge transformée en bouche 
d'aeration ef dedepourriérage.Hélar, 
impossible de fuir par là ! On re 
romprait 1er 05. Viens... 


Là,une porte ! 

TE Æ L 

il 

F 
B le gorre? L tlf 
D e gosse ‘infortuné Jeanjean, qui sui , 
er reiss tea. Linertonélesnesne qu autt Ha comme Lefrane raatemare le 
Attendez... Voila,maintenant| || event de plus enplus inquiet sam] | ‘ommef de l'escalier,un cri ter- 
1 nous tourne le dos... pourtant je douter du aanger k rible le glace d'effroi... 


qui s'approche de lui. à. l L 


 AAAAAH!.. 
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| RE retourne et comitat ï Le reporter fourre 1on arme au fond de ja poche 
| avec effror que Jeanjean est aux pri4] | ue P 
| es avec un groupe d'hommes armés ef, sans hésiter, plonge dans le vide !.… 

N 


Bon Jang! Que faire ? Impossible 
de tirer, je riquerais de toucher 
Jeanjean... 0h! La poulie !.… 


. la rate! mais parvient 
sir le crochet... 


| Hurlant à pleins pou - 
mons, il fonce sur les 
gardes stupéfarh et 
effray és 


Jous son poidr, le mince 
Filin qui retenait la 
poulie cède e/ notre ami 
descend dans une chute 
vertigineure ..… 





alles ! || LÉ be: 


fin à bo 


elefje 


e courte l heurte lemur, mais, heureurement,le choc est amortl 
À de surprire ,ilraute d erre et braqué Jon revolver 


ES 





Filez 
lä…. Ex 


Er le général Clermont raccroche - + 
Merrieurs, l'heure ert venue d'agir. Vour conmair- 
À es notre plan de bataille. Rejoignez Immédiate - 
ment vos porter.[l est IS heuref 20: à 15 heures 
À z0,vour progrerserez vers l'objectif en forma - 
tions de tirailleurs... Bonne chance ! 


D Je ne sais trop… Barri 
] cadons-nous toujours 
;..…Voilé là porte Je 
ntenant cher- 


e plui tard, 
ectsilencieure. Déjà ,un des homnres 


7 ——— 
Debout, vous autres, ef les mains en 


n Id vosarmes... 


Pendant ce fempnle général Clermont erhappelé d'urgence au 


téléphone parle Ministre de l'Intérieur... 


-..Général, le gouvernement à 
enfin obtenu les pouvoirs indipen- 


sables pour donner l'ordre d'aftaque 
Vous pouvez donc déclencher l'opéra - 
Hon projetée. Agissez rapidement, 
ait si possible, évitez d'ouvrir le 
feu les premiers. 

Ft n'exposez pas inutilement là 

vie de vos hommes... 

Entendu, Monsieur le Miniitre, je ferai 

de mon mieux... Mail je crains hélas 

que cefte opération naurcoëûfe cher... 

En tout cas, comptez jur nous 





7 premiers Jotdatr atteignent la demeure d'Axe/ Borg, qui 
ef le pied jur le seuil, duahd . 
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Prudemmentler nom Vas Joudain,une nouvelle 


p. Inspecte les extre - s 
| Ze ces 15 HAT MR Se tu m mes avancent les un déflagration déchire 
! d'un détecteur , cles rien, nous pas derrière les autres, par Ês l'air 
serons par li en file L les extrémités des mar- [04 à 
5 7 


inarenne ches.Le premier arr 
e dévantia porle,en À Le 
l'escalier doit être E 
miné,mon l'eutenant. 
L'indicateur signale 
une forte masse mé- || Hs, cet inrtantune violente explosion re produit, pulvérisant le reui 
meuble.le malheureux vient de déclencher le mécanisme de la mine ! 


EH, 

+] Cette 
4 
DM Nos: c'ets l'entrée de 


l'usine!Le groupe qui 

voulait y pénétreraura 

4e pris au même piège! 
Ça commence mal! 


Les bandits rh ont mine la maïron! Inutile d'e rester je, nous sauterions les uns 
après ler autres. Evacuez les blessés ef repliez-vour vers … la route ! 


& ' Allo,ici, Star [.… Ordre de repli derrière la route pour les fantassins. Activez | 


Ne <& le mouvement, les chars vont attaquer aux points 7, 8, 11 et 32... Les > 
a à chasseurs piqueront sur ces mêmes objectifs dans 7 minuter. Les chars dé- 
0 } - VX agerontavant l'affaque aériennec'ert-à-dire à 15h.50:À 16 heures preciter, 


f fl ( niiion des chasseurs terminée, l'infanterie reprendra 1à progression ! j 
(US. AN . ! 


S'entôt les premiers chars J'avan- Videz les lieux,les gars. Nous allons tirer sur la 
cent sur [a route qui jonge læ& 7 = bieoque.Commé elle rt bourrée d'explosifs ça va faire 
maison ef l'urine de Borg TPE s fameuses éPincelles ! 





Arrivé devant la bätirre,un der chars stoppe et fire plusieurs coups le canon. L Cependant que très haut dant le 
esteffarant ! Dans une série d'explorions violentes là fplendide demeure ciel, ler chafseurs-Sombardiers pi = 
Borg se deémantèle, vole liftéralement en morceäux ! guen 


4 \ 
VAN 
NA 
À 
guars"! On nous 
fire dessus ! 





lele dirripée, que des obus claquentautour du a G : 
char, le cernant dant le faisceau des fraceurer d'obus percute le blindage et fait 
sauter la tourelle... 


Mais à peine la fumée der déflagrationt r'est- Le char recule, mai trop tard ! Une vo - 
lee 
lour remblent surgirde partout et de nulle part ! 
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Les joldatr progressent à nouveau et pénètrent 
dans l'épaisre fumée £cre où l'on dirfinque à 
peîne les ruines... 


l'usine a été rasée, toutes les installations exté - 
vieures sont détruites. Mais ler fortins de la Tour Noire, 
isrimulés sur le versant boïre,subr'itent encore 


Ordre à tous les poster du rec- 

feur nord: Attendez l'approche 

de l'enneri...Maintenant, tirez 
à bout portant: FEU! 









sn) 





urprir par cette riporte inat - Allo... Oui,mon général, nos [Joudain Jurant par! nure 
tendue,les soldats se replient sous pertes sont sévères... [Impossible 4 fous Ja PE aule que farm: 
unhraffreusement meurtrier. //;1e d'avancer sans 1e faire marsacrer. | lèche le sol, court vers nos amis... || 
protègent de leur mieux... Leurs fortins sont bien protégés. = — 






















— - nn Errres 
Dans quelques minutes Un lance femme ii) Hour 

| #4 seront cuits vivants - 

N dans leur boîte! [2 À y 


Ên effet, la tem ératu- 
re PAL pièce hein - l 
dra ler 2002 ! 










ntretempr, dans le souterrain, la charre à l'homme à repris de plus belle. 
oinces dans une petite pièce, Lefranc et Jeanjean écoutent avec 
anxiété les coups sourds qui font vibrer la porte blindee 


Qu'allons - nous devenir, cette 
pièce n'a pas dautre issue! 
Bon sang, quelle chaleur ! 
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as, der: necheminée d'ieratio 


_ _ = = — - 
lranerege de te hublot!N Hôte for, petit ‘Mieux va eune, À son tour, Lefranc s'engouffre dans la cheminée ef referme vive 
chute que de rôtir danrcehefournaise ment le hublôt. Déjà une fumée opaque emplit la pièce... 


En effetc'ert peut-être L ) . 
panres . à va. il ya des échelons !Nous 
giron le Je tuf/oqu Ra 


quelques inthants plus tard, la lourde porte métallique, tordue par le 
feu,s'effondre.les hommes bondirrent en avant … 


a, 14 / ? Pl ar? 4 17 
Pre) PTE EEE El 
j NS 
! À 


Letemps nos amir ont sortis de la bouche d'aération sans encombre.[li se frou- 
vent maintenant à l'entrée du grand tunnel de la soufflerie 2érognamique 





Entendu, je tranrmeh….Allo, | 
ici Centrale...Ler deux fugitifs 


Lrurieux, le chefae / 
vient 1: er pas et donn 


, D Pre 117 
Les deux fugitifs nou s'échappent par la cheminées3. | l'a uflerletFilenr er 
hsont descendus AOrdre de bloquer les irruer.… VMS, 1m a pas le choix! 
che d'aération 53... s NUE AIFE 1 
v | D: 
7 OL 
#1l 


ANSE 


TS .… Ur +jürement en- 
Maïs l'équipe des poursui - | SE PE Et net? 


|vants arrête soudain. 


ns 7 
\ynr 


i 
4 





(2) 
PAT 
À 


Dci peine ont-ils parcouru 
Vite, Jeanjean au galop! [| s'agit d'atteindre une diraine de mètres que 
| autre extrémité du tunnel au plus ot! Tu con - le tunnel réronne, ampli — 
tenrplerss ces mecariquesuneautre fo. fiant le bruit des pas de 
leurs pourruivants 





Le —_— — 
75 ront à nos frourses: Ftje 

À rare qu'il yena d'autres qui nous 
N affendent à la sorhe!Que faire! 


: 7 —— 
_— OCR 
hélice ! Ru Ç de commande 
E À ES 

gp ee Hi 


voilà ! Encore quelques secondes et on ne parlera 
de nos deux imprudentr!..Tenez!Ecoutez-les 


Plus aucun der nôtres ne se IL. ment d'abord,les grandes hélices je 
trouve dans /a joufflerie? O.K. mettent en mouvement Maii le régime augmente et 
Je metrle moteur en marche bientôt Je souffle atteint une force prodigieuse… 








ÈS A 
ja ee 


53 











Pourtant, contrairement à ce qu’ 












[ Quelques lam- 
À beaux de vêtements déchique- 
| 46... On trouvera sans doute 

N leurs corps plus loin... Allonr 


; Attends, j'entr'ouvre le 
| faire notre rapport au chef... 


panneau... Fersonne,etpas 
de lumière !O.K... Viens... 






A as +; 








Un, long moment s'écoule. Enfin, lorrque la roufflerie ert 
déserte depuis un bon moment, deux voix étouffées rortent 
fout-à-coup de l'intérieur de là magueite d'errais 












e qu'imagine le chef d'équipe le cri qu'il a entendu n'à par été Bruiquement, dans la cabine, l'aiguille indi = 
pourté parlefranc ouJeanjean… mais par deux gardes qui fouillarent, le tunnel en sent in caÿrice du compte -tourr r'affole 
Verse!les malheureux ont inexorablement «pires par le groupe d'hélices opporé . 


Ça y est, is ont été pris dans les 

hélicer...JSfoppons les moteurs. 

Plus de danger qu'ils s'échappent 
ere, b 


Lefranc, qui avaiteu la prérence de 
Le eserétagter là en attirant Jean 
ean avec lui, jaute hors de li maquette 

[Le aide Jon compagnon à descendre 





Hire. Nour sommes à découvert ici, 
et bien qu'on nous crore morbtout 
da p carte ! 














Je dirigeant de leur mieux danr le tunnel objeur, 
Jer deux fugitifs déparient le groupe d'hélices inver - 
Ve) puis les dubel fe guidage du vent 


à va, Jeanjean jy arrive... Du 
G tune n 74 


nriel if moins som. 


He pénible ascension Jeur semble interminable, À là fin n 
grille de protection dont gefrance fait 
voiver 





mis atteignent la 
Javter 7à Jerrure de quelques coups de 
7 


Libres! Nous sommes libres!!! 


Pas si fort, Jearyean'Resfons prudents! Tant que nous nous frou- 
Verons prés de là" Tour Noire’, notre vie rera en danger! 





Regarde...Une conduite de L 
prie d'air: En grimpant par | |lestderà tombé: Allons, 
cetie cheminée nous debouche- grimpe devant! r'agit 


rons à la lumière 


de s'arc-bouter et dé 
porer convenablement 
les piedi.Vas-y* 


le 


pe: 
> 





pristi{ Des avions à réaction!Fourvu 
qu'ils attaquent pas maintenant /Nour 
Jommer au centre de l'objectif ! 


Cependant,sur À Allo, sei PO. 5 ; alerte aux "/avelots 
la hauteur lancer “Fey de Bengale ezur point ‘A 


ftention 


Les fusées partent en sifflant, 
bruit feutr Le 
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Aussitôt le tir de défense de puis, d'un seul …Javelot" N À Les bombes au napalm(t)percutent le sol et enflamment tout, 
la Tour Noire 1e déchaïne à nou - coup, ik lächent À à Sfar 1: projec4 Eautour d'elles l'incendie se propage, gagne les bois et les ruines. 
veau, visant les fusées lumineu - leur charge de | files [cher 

ses pour les abaftre.Maïs dejà les bombés Remontons.…. Ÿ : ' ) 
chasseurs bombardiers plongent 


Jur l'objectif eclaire.…. 


Beau travail, les Javelots"... À présent, reti — 


rex-vous/. l'infanterie va reprendre l'arsaut.. 


[Cependant au même inrtant.…. ] 121. Tonnerre” Fr AENTE Re . . 
ee Pan ce eee 2 ler |] MPable: 1h rent décidér à y mettre Le prix. Mais nour ne pourrons tenir ce rége] 
du plur pressé. Je vair aviier indéfiniment. ll faut frapper le grand coup,et le plus tôt porrible | 





Mais quelques imtants N y Lit Qur £ntretempr, au plus profond der souterrains, Bor: 
plus fard, nos amis tom-L /1o/à ; Qui veille là mire en place de jon arme secrète 


bentsurun deéfachemen: à PA 777 J'BA| 
9 5 


d'infanterie qui re - WA 
21 
ronsnofre réurrite. / 


monte à l'afiaut... 
amet à > 
La France, sera à notre 
merci,puis l'Europe, |* & 


puis le monde entier! 


Pendant ce temps, Lefrane et Jeanjean qui se sont 
refug'er sous unrocheraurmomentde lattaque 
dér'enne,rriquent un coup d'œilpar l'étroite fente. 


Ler avions sont partis... 
Viens, sortorrs { 
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pointDans quelquer 
heures, nous savoure- 


Demain sera une 
Journee formidable ! 


Jortez- your es 
êtes-vous?! 


Murr-moi. Nous allons essayer d'atteindre la routel 
Len nous faufilant entre les foyers d'incendie 


LA 





VA Pr 


(1) Bombes incendiarres à grande purrrance 
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Er eenee | ——— 
Quelquer imitants plus tard, le curieux e nfanterie enne- 
cn Ëposé vebhicalersent tandir je à REA AE Vour avez entendu vor GrafPAgus 
que de longues rampes télércopiques fortins que nôur avonr dû abandonner -… n'avons plur de fempse perdre Ie - 
cendent d'une cage ouverte nez ler opérations de défenre en , 
= rain. Enrayez le progression de l'en- 
Voyez,von Grafller furéer que l'on accro - nerni à fout prix. Donnez-nous en- 
che en ce moment sérviront à propulrer core quelques heures de répiteknous 
la bombe à plur de 5.000 Km. h., viterse à rappéront.… Alors, le coup rera telquel 
laquelle le statoréacteur commencera Jennemi shindonnera la partiedkowage à | 
à fournir ra puirsanc amais…Nour touchons au but. Allez ! 


Marril fallait faire rauter || |... ouf au plur avons -nour 
Les fortins imatilrrables!….|| M pu refouler aux lance - flam - 
Vous ne deviez par laïrrer || Mmes les avant -garder enne- 
l'ennemi pénétrer dans mit qui avaient déjà dépar - 
nos avant-porterl... sé les portes blindéer! 


EF 


Ji prénque mou n'avons pat 


fr Allo c'ert vous, 
Ê Ha itere. Oui. Pr 


la lter?.. Oui Pré 

parez detoufe urgence les eppareils 

Be rpdie à grande puisrances Je vais 
lancer in nouveau mesià é 








D'éependant, rur le verrant oppore, nor Qu'ert=ce donc ?., Des journalir - Bon. Maintenant, parrons aux choer rérieurer. Jai une idée 
amis ont retrouvé ‘Lefranc et Jean- | ter! Pas pour l'imtant, notre pour parvenir au centre du repaire d'Axel Borg evant 
eam avec joie Fempr est trop précieux! qu'il ne toit frop tard. Mais qu'y à 117... La radio 





En effet, l'antenne de la Tour " = . D ” 
HET émet le nouveau mer- D'autres villes suivront, rile gouver 


1, éme C Kément nee plie par én toute hate 
ET RRECRE Ses conditions. ll ert encore 

g temps de réfléchir et de... 
Le gouvernement français 
ayant rejeté l'ulfimaturrde no- 


Mon général, le télé- 

te /! phorte ! On vous, de- 

tre organisation ertrerponsablel Lirnsnde de Paris | 

des événements graves qui vont 9 | 

advenir. De plur,ce gouvernement, à | (L 

n'ayant pas hérité à lancer à 7e Ÿ 
RE 


l'attaque de l'Tour noire" d'in- 


arsauts voués à des échecs, 
nous oblige à devancer l'heure \ 
de la destruction de Pris. u 


» le d 6 rte laube ri offre le tpectacle d'une ville morte’. fevliquelquer 
Bientôt. la capitale françaire rares animaux FT tie tle ea ter Eat la grande ne 


nocenter vichmer dans des E k 





Jera rayée de la carte ! hace qui plane sur la cité étrangement silencieure 


Allo, c'est vous Cler - 

mont?.. Avez-vous cap= 

Le ce nouvel ulhmatum? f 

… Cerfinouï!. 

vour pouvoir être mai— 
de 





Hélas non, on - 
sieur le Ministre. 
Avec beaucoup de chan 
ce nous pourrions être 
| maitrede la situa - 
tion vers midi; 
mais certainement 
pas à vent 
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Le gouvernement s'irtalle en Touraine dans un 


château qu'il fait équiper d'antennes de T.5F. 


D'interminables colonnes de refu - 

g'és parisiens s'/lonnent les router, 

non sanr provoquer der embouteil- 
lages ef des accidents 


Dans tout le payion parle de la Grande 
Menace. On ecoute /a radio avec anxiété, 
on commente les nouvelles... 








Cependant près de la Tour Noire, Lefranc 


| ef quelques roldats volontaires af - 


| feignent lorifice de la prire d'air qui à 


servi d'irfue à notre ami 


Pendant ££ 
Axe 


Le 


Dercendonr.….Téchez de 
faire le moins de bruit 
porrible ... 


mprau plur profond des joute. 


Borg donne encore un erdre 


Vérifiez ler connectionr élec - 
brique de mire à feu 


TL 


Bon. vour 


évacuer Je hall 


"Bientôt, la petite roupe prend 
bied dans le tunnel de la soufflerre 


aérodynamique 


Aitention:.…..Doucemen 


Alle... Alle... Mirsion L 
appelle Star! Tout 
va bien. Nour avon at- 
teint le tunnel. Je re- 


= — 
Allo, ffar I à mis - 


Entendu: point 
,enverrons 
éventuellement ren - 


l'appareil de ra 


+ 
J® 


a 
| Mes amis,nour al - 


lons vivre la minute À 


Ja plus formidable de K 


notre exitence! Kien 
ne pourra arrêter/en- 
gin que nous à ons 
envoyersur Paris. En 
quelques initantr, la 


capitale de la France À 


Jera anéantie, ef le 
pays ferrarré d'effroi 
1e soumettre à notre 
volonté Quelle victoi- 
re foudroyante! Axel 
Borg rera l'homme 
leplus déteité du 
monde,mais aussi 
Le plus puissant... 
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fortr.Veilleron: à ce 

que ce côté soitépar- 

gné par l'artillerie. 
Bonne chance! 


pète Ja pe sitron de lori 
Vo] fice extérieur : 005 - 
1798. Ji nous avons be- 

p Join de renfort,je 
7 vous le signalerat. En- 


voyez-le par/a mê- 


EX je vour conduiraï avec moi au faîte de la puirsance et 
de là gloire. À vous, mer fidèles compagnonr, je dirtribuerarï 
pires et richerrer.….Ha, ha! Quand je pense 
au mal que se donnent certains politiciens 
pour afteindre au pouvoir :pæuvres lar- 
À ver ridicules et liborieuser ! À moi, 
Axel Borg,il suffira de lancer un ordre 
ur rourmettre le monde... Allez-y! 
faites rauter la coupole ! 


Joudain,au rommet de la Tour Noire,elate une violente 
détonatron gui fait sursauter les arhlleurs au moment À 
précis où in allaient rouvrir le feu... 





Ce n'ert par une mine, le détonation a éte frop violente ! Cependant Lefranc et les soldats qui l'ac- 
compagnent sont sorti sans encombre de 


L'explosion à projeté en l'air 

los Mais, qu'erb.ce alors ?.. Etrange Après fout, peu imparte nt 10) s e 

les débris de la trappe examota - | Ten dant Girier ordonne le ir Dans dix minutes, vous | | la roufflerie atrodynamique.Îl font ir 

ble, ouvrant ainsi le passage à la Jerez aire les canons et nous lanceroms l' arsaut final ruption danr un hallde montage et rédui- 
Les Cent fouteune équipe à l'impuirrance 


colonne de lancement de free 
À : 
Tous face au | Que deux homme:gardent 


Jur le versant opposé les offi - 
c'ers, surpris, cherchentà percer mur ef par À les prisonniers. Lerautrer 
ce nouveau myrfère k, : £ te Bebe AIN uivez-mo. «Toiconduis- 
4 e = > Û ons, plus vite | 7our à la centrale élec- 
( , ile |'érique, et par le plu cœur 
que cela chemin. Allons, avance } 
S 


[Mr 76n ler batteries drrporeer face à là'Tour Noire” ouvrent 
le feu; les canons sont bräquez Jur la forêt où 1e déssimulent 
encore les derniers baihionr ennemir 


un fracar lerrible, la forêt se dirloque et brûle. Impuir - 
ants contre l'artillerie lourde, les servants des canons légers 
abandonnent les fortins les uns après les autres. 





Une minute plus tard. | Mes amis, sortez vos larmpes de poche {Je AÉYourR ter four lhon TON Marcel te merteren robes due 
Lefranc est en face der | mitrailler ces enginr-là et plonger ler router - sIREe ete Ts PO Re are d'ecnnales celte 
grandes génératricer | rains dans l'obscurité. Vous ÿ êter?..4ftention! La gs que Pi Je : 


Cette Joudaine obrcurité à jemé le dérarroi dans fous ler 
départements des Joutérraint 


Le téléphone ne fonctionne plu Mais non, je ... Je n'y voir 
Alors, ces allumettes, ler frouves -tu goutte... certe, beité etait 
1 .… Pourquoicette panne de courant? d'a fin du compte. pourtant jur le bureau... 
s'éteint brusquement dant tour |'Queleït l'imbécile qui 'amuie d 
les souterraïns,d là téupéfaction || de parerlles plaïsanteries P... 
ef à la rage d'Axel Borÿ Des allumettes, vite 
— 


L'i d'après, /à lumière 


oudain, un farrceau lumineux froue l'obrcurr- Croir-é la gé M. A 7 dci, L 

gain, ur , / br JD i1-tu que la gé- air, à cet instant précin Lefranc ef 1e1 

fé, éclairant en plein la fiqure de l'homme nératrice de secours puise fournir Juffiram - soldats ne ront plur qu'à quelaues mètres 
= ve les moteurs-furées du hall de commande... Lorsque... 


Q Ta? ment de courant pour meft. 
PC ERC EEE SAS en marche ainsi que les appareils de radio -qui- 
dage et électroniques? 


Jilence! Haut les rmains..Venex tourici,etque 
personne ne bronche.….Vorlà l'occarion de changer Chef, je ne parvient par $ toucher [à cen 
de guide. Toi, sair-tu où retrouve Axel Borg? trale: leur téléphone ne fontionne plus 
J'aviserai plur tard. D'abord la fuiée. 
Messieurs, ce bref contrefemprallait me 
aire oublier une petite cérémonie à laquel 
fe je frenr:nour sableronr le champagne lori- 
que la bombe volante aura fouché jon 
but... Voici les bouteilles : Howard, tenez- 
les au frais... [f maintenant, 
l'instant décirif est venu... 
Mersieurs, nous vivons une 
minute historique - 
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Mars au moment précir où Anel 
Borg va déclencher le lancement de 
Juréesune rafale de mitrailieite 
Vient j'écraser contre leur tout 

près du tableau de commande 


bles!La porte! Vite, fermez la porte. l'es .. Où,emiporté par son élan, il court éper- 
Mais ilneit dort d.- {a porte, plur vite ! dument'rour le feu der revolvers.., 
Fandis que la pérte £e referme devant le 
Joldat qui voulait le suivre 


Bon rang.ib me virent! Encore quel - 
ques mètres et je serai hors de 1 


ace, Lefranc saute par l'interitice 
dans là pièce 


Pendant ce temps € ms le hall circulaire, Axel Maudit chien. Æf nous n'avons par de grenade pour le dé. 
‘nacre bItr : trouvé 10m 14m loger de là... Eh bien soit, Lefranc, reitez où vour êtes. Mais à mon | 
I Hour TOM EL CE MEÉ four je vous conreille de ne pa vous aventurer dans notre champ 
AR Lente cranlso lies vous, four m'magines de He: votre carrière j'arréterait 13... En aHendant pour bien vous 
de ces bandits! defranc! Toute tout de même païque prouver linutilité de vor efforti, je vair lancer la fu- 
résisbance serait Me ruis venu jurqu'ie jée. Cefte fois, plus personne né pourra m'en empê 
Vigrrol à emporté une mine de la purefolie.… Re ontrez par le cheret vous l'entendrez partir.fn l'air, rien ni 
etdes détomateurs Jetez voirearme || bout du mer :jene personne ne pourra l'arrêter./mexorablement., 
Ja outer devantvouret… | vous raterai par! elle foncera sur son but, à une viterre qui défie lima 
ginätion.…Tout compte fait votre prèrence ici m'a- 
muse …Ha,ha,ha savourer votre échec, mon cheri. 


1ti,ce bandit en esf bien capable !.. Mon Dieu,que faire 
Lette damnée fusée est certainement là derrière, à quelques mètres 
prête à partir.… Et je tuir ici, sans pouvoir l'en empêcher! 


Ét lentement, la furée r'élé - ë = s 
ve, fatrant trembler tour les Mars la fusée est partie 


souterrains. Puis, augmentant Avec un bruit strident ef terri- 
de viterre,elle disparait dans fiant.elle quitte ser rails de 


a chominée de guidage à k 
guidage et émerge ducentre 
des ruines sous ler yeux effares 
der roldats portés à quelques 
mètres de la"Tour Noire” 


= j 
4 
1 ] - .…. Un boîtier de plombr!.. Quelques balles 


usrrilôf, le € clechn D id 
..Aurrifôt, les contacts élect dedans, et plus de lumière.….Que ne l'ai - 
h 


ques mettent les moteurs -fu - Lun F ARE ni dé 
Ses en marche ehcrest dant un je vu plus 1ôt Allez, hop! 


rondement terrible elun bouil. 
one ment de fumée que l'engin 
s'ébroue sur on bâti 


Lt d'une rafale bien ajurtée, le boîtier 
saute, plongeant une nouvelle foir le hall 
À dans l'obscurité, a la /upéfaction des ope 
ateurs de radio -gquidsge 
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Aves ie lee … Parvenu à plus de ans rien perdre de 13 riterre. !a bombe volante entame Jd 
prodigieure, la bombe] N'.000métrér de fau plongée vers le 10 
dt teur, le jfato-réac- 
volante monte à la teur se meten marche 
verticale et devient|| | automatiquement lar- 
tapiderrentun point que nt me nee 
6 7 quatre furdes 
minuscule dans la Daxiligires qui l'ont 
profondeur duciel… propulré jusque-là. 
FF : 





L'arraut final de la'Tour Noïre"ert enfin, couronne de 
séccer: Bourculant 1e, derniers nidr de résistance, les Joldati.| 
J'engouffrent dans ler souterrains 


… Puis, à la vitesse de 
000 km. à l'heure, l'engin 
commence à decrire une 
grande courbe arcendan- 
te,traverse les dernières 
xones de /a stratorphère 
etpendtre danrun ciel 
noir d'encre 


Au même inrtantila porte blindée du porte de commande raute, se - 
mant la panique parmi les servants des appareils de guidage 

F 7 
—— 


NT U 
DR : 


r 


…. la fumée à peine disipée, ler soldats qui accom- | Lslgré ler cris de rage d'Axel Borg,les servants y ne m'auront par... 

j "4 coup ferir.. A . ü , 
pagnaïent Lefranc font irruption dans Le hall Je rendent jt co 1214 J'avais prévu un échec de 
[ 7 SZ n FES An, ler lcher!.., Ir m'abandonnent ' ; 1V 
Bravo les amir! C'est mor, Lefranc...Vite,rédui- au dernier rrrorment! la LEE Vite, 
rorts à l'impuirsance Axel Borg ef res hormmes.….Damsque ma clé... Mon cher Le- 


ques secondes il jera trop tard la bombe volante eut part franc,nour nous refrou- 
verons!.…., Et Paris sera 
anéanti, car vous ne pou- 
vez plus rien pour l'éviter... 
Ha, ha,ha... 








Te tree] l/Cmenanemetemnrere, free Pendant ce tempr, la bombe volun. 
À ref Bons descend un eves- | NVousDelvoyeerayez de trouver suffiram- NL Ce 5 une vitesre terrifiante vers 
Te y] # lier ets'arrête près d'une ment d'explosifs pour faire sauter cette, fe fonce, une v! 1 , 
DAT CRT ET TR puirrante voiture parte. Dés que vous jerez prêt,avertis-|| |lune foute petite fache perdue dans 
pen Lex-moi.Prévenez au parradie le ge- les brumes ferrertres : PARIS !.…. 
AU mer F Hp Avant neral Clermont uant à vous, Re - 
a re À Maud, suivez-moravec votre lampe 
faire sauter certe porte blin- 
dée, je serai loin.Quelquer, 
kilomètres de tunnel et je de - 
à air libre.Lé, ni vu 
Ha ,ha, ha, on reprend 
Borg comme cels!. 


M D'un effort turhumain, Borg 
arvient à fermer la porte 
TS 


7 3 … Felairez- moi. Vorei les appareilide 
; 7 
RE Tes dent radio-quidage..Maledietion il ne 
te relie PSNs fonctionnent pas Joubliairsil nya plur 
+ — (Se courant Qu'éllons-noui faire ?.… 
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En effetavecun hur 

lement terrifiant, là 

bombe volante redrene 

peu à peu fon pique ; 

les appareils dé tele 

commande agisrent sur 
les gouverner. 


Dutrier va r 
secours; ce 1e 


arer la generatri 
aitdans une minute forh dérespérérde Lé 
franc, la viterre acquire 
21} tropforte ei la bombe 
volante pique rur les 
toits de Paris... 


Hitez-vour que diable! 4h!les batteries 

de réserve deébitent encore un peu de cou- 
rant l'ecran rallurme ...Tonnerre,voyez, 
l'engin n'ert plus qu'à quelques mil 

lierr de mètres de l'objectif... Vite, 

tentons l'imporrible...8 000,7 000. 

Rien à faire, 1/ n'obéit phur. Hé, ri, il 

Je redrerse...#.000,5.500... 


Cependant, la 


Pendant ce temps, Axel Borg 
roule tranquillement dans le 
tunnel qui doit l'smener loin 
de /a Tour Noire, à l'air libre 


J du sol, parrant entrombe au 
LBorg, disparu, introu 
able. ..Ht ha! 





Zajt ion vol,rarant les foréfiroutes et 
4 villäger de plus en plur prèr,remant par- 
rour la force de l'accélk tout là panique et l'épéuvante 


Xigzaquer à proximité du sol... 


arrmracle, elle ur 
fonçant droit ur un bafea 





..qu'elle épargne au dernier instant. Puis, à la 
crête des vagues, elle s'enfonce au loin 


Joudain,elle percute l'eau 


rite 1llurmin 2 
sité 1llu e là surfe 
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Mars malgre les ef 


ombe volante que Lefranc ne par- 
vient pal d'redrerser plur haut poursuit jur 
12 lancée, droif vers l'Ouert, j quelques mêtrer 
lerrur der campagne 
et rrquant à fout moment de pereuter unobria - 
cle... Mais Pari ert jauvé 


Puis, tel un metéore hurlant.elle pour- 


dain elle je place en vol 


erique, ro 
la capitale à une rites foll 


s 


x 


Maintenant farre Dieu que cet 
engin ait encore suffisamment 
decarburant pour atteindre lamer. 
Mair,que re parre-t-il2..Sapriti, 
il devient incontrôlable:voyez cer 
variations rapides d'ilhitude..Bon 
sangirien à faire, il nobéit plut!. 


n 


A 


“ii 


La bombe atomique placée à l'avant de 
l'engin vient d'explorer. Et fandir que 
s'élève dans les airs un prodigieux pa - 
lache de fumee,de lumière ef de chaleur, 
NL /er onderde choc r'etalent à là ronde dans 
un grondement infernal 





£ f le 1, 7 or Ffandrique le president du 
x fénue,lefranc coupe les contacts L.. Quelques minutes plus tard, le petit groupe de no: anni je retrouve é 4,4 ? 
À ,Lefr nu h U 1104 onreil parle X là radio. 

Les appareils de radio-quidige à proximité des prisonmiers capturés dans les souterrgini… 


l'art fi Llle à exploré quelque part À Nuelramani de canailles!.… Axel Borg avait choisi ses collabo- Mes cher concitoyens, Pari est 
en pleine mer durs la Manche e rateurs parmi d'anciens repris de juitice, trafiquants faursaires sauvé et la grande menace qui 
re qu'aucun navire n'auss été à et politiciens raté! l'est parvenu à filer; mai ilne pesait sur la ville estdéfinitive- 
etque les côtes seront épargnéer..Nour perd rien pour attendre. Tôt ou lard, nour le re - ment écartée. Nous invitons les 
avons fait ce que nour pouvions trouverons.., évacués à rejoindre la capitale 
dans ordre et le calme. D'autre 
part, le Gou vernement a pris des 
rrreésures jéveres pour sauvégar . 
der les côtes de là Manche mena- 


ceer par des zones 


Voyons, monsieur Lefranc.ne veut 
dérclez pas. Vous avez sauve là vie 
d des millions d'individus,et Paris 
esl intac Allons, venez, votre 
mission ici vit lerminee 


radio -actives… 


rd parer cette barbe frop com- Et après avoir minutieurement efface toutes tra - 
| promertante, puis changer de vête k cer de ron parrage, Axel Borg remonte en voiture 


ments et d'identité.Et bien malin et'r'engage sur là route 


qui reconmaitra Axel Borg! Marco",homme d'affaires,24 Corso EEE 


Venetia,Como... Tout est en ordre... 





Merci Lefrancvour êtes un. | Mori aussi. Enfin cette aventu- 
chic type. Je souhaite vour revoir | ve aura eu au moins un méri - 


2 des cireon - |lte ‘celui de nous être rencon- 
calmes ! cie 














Le lendemain 
les Parisiens re - 


prend vie.Bientôt, 
Paris offre le spec - 
facle d'une ville en 
l'erse;le cauchemar 
ertdirripé, la joie 
éclate partout. Et 
fandir que ler Pa - 
risiens sonf tout 
heureux dese re - 
trouver, nor amis, 
eux aussi sont à 
fete 





= ÿ 
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frés et appréciés 










Dans le village * 
fleuri, blotti au 
pied du Haut - 
Koenigrburg, la 
population entiè - 
re entraîne les hé- 
ros du jour dans 
de joyeurer rondes. 
Jurqu'au roir, 
“nos ahtirsont mê- 
lés à l'allégresse 
générale parmi 
les Alraciens qui 
onl revêtu leurs 
iHorerques cortu- 
mes régionaux 


FIN 
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